Cette brochure est une compilation de documents 
et de photographies issus d'internet. 


Elle est destinée aux adolescents de plus de 16 ans et aux jeunes adultes 
à cause des scènes de nudité et de rapports sexuels. 


Il s’agit d’un cours d'éducation sexuelle et amoureuse. 
Très succinct, il ne revendique aucune exhaustivité. 


LA SEXUALITÉ : INTRODUCTION 


La sexualité ne se limite pas à la fonction de reproduction. Utiliser son corps 
pour prendre du plaisir, seul ou avec d’autres personnes : la sexualité nous 
concerne tous dès notre naissance et évolue jusqu’à la fin de notre vie. 


La sexualité permet l'expression des émotions et des sentiments, la 
communication, le partage et l'intimité entre les partenaires. La dimension 
affective de la sexualité comprend notamment les attitudes et les sentiments 
éprouvés à l'égard de soi et de l’autre. 


Ce qui est important, c'est notre envie personnelle, mais aussi de respecter 
l’autre, par l’écoute de son désir et de ses réticences. 


La sexualité ne laisse personne indifférent. On peut la vivre de bien des façons 
ou bien ne pas la vivre du tout. Elle peut être la source de grandes joies, mais 
aussi de peines profondes. 


Si la loi édicte des limites en matière de sexualité, il n'existe néanmoins aucune 
norme ni normalité. 


Présente dans un grand nombre de domaines : publicité, peinture, chanson, 
cinéma, la sexualité fait même l’objet d’un commerce payant : pornographie, 
bars, agences de rencontre... Elle façonne bien des aspects de notre vie. 


La sexualité est un domaine si vaste qu’il est impossible d’en faire le tour en 
quelques pages. 


Toutefois, cette brochure permet de survoler un certain nombre de sujets 
comme le désir, les pratiques sexuelles les plus courantes, les principales 
infections et les moyens de contraception les plus utilisés. 


La sexualité existe dans notre quotidien dès la naissance. Elle est naturelle et se 
développe tout au long de la vie, à travers les différentes étapes du 
développement psychologique, affectif et sexuel global des enfants, des 
adolescents et des adultes. 


Très rapidement, les enfants et les jeunes ont accès, via différentes sources, à 
des informations concernant la sexualité : les camarades, la famille, internet, ou 
encore les médias. L'information véhiculée est parfois contradictoire, parfois 
inexacte et empreinte de stéréotypes sociaux et culturels et se réduit très 
souvent à l'aspect strictement génital de la sexualité. 


Les enfants ont donc besoin d’une éducation à la sexualité qui présente une 
vision globale et positive de celle-ci et qui intègre l’ensemble de ses dimensions. 
De plus, la sexualité doit être abordée dans l’ensemble des apprentissages 
comme un moyen d’émancipation, avec une vision positive, en abordant ses 
multiples facettes, dans une approche ouverte et respectueuse. 


L'amour n’a pas de définition universelle. 


C'est souvent un sentiment profond et incontrôlable qui remplit de bonheur. Il 
se manifeste par une très forte envie d’être avec l’autre, et parfois par de la 
tristesse lorsque l'être aimé est absent. L'amour, cela peut être l’envie de 
donner, de recevoir, de faire découvrir, de partager. 


L'amour est parfois bien caché... Beaucoup ont du mal à se dévoiler, à en parler 
ou à le montrer. Il suffit parfois de peu de chose pour qu’il s'exprime. Mais en 
attendant d’être amoureux de quelqu'un, ce qui est déjà important, c’est de 
s’accepter et de s'aimer soi-même |! 


LA REPRODUCTION 


La reproduction assure la continuité de l'espèce par la transmission de la vie et 
la formation d'un nouvel être vivant. 
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La reproduction est un des éléments de la sexualité. Elle ne se limite pas à cela. 
Les autres éléments étant la recherche du plaisir et l'expression de l'amour. 


La reproduction humaine est sexuée. 


Il y a donc des individus du sexe masculin (l’homme) et du sexe féminin 


(la femme), capables de produire des cellules reproductrices. 


Les enfants se rendent compte très tôt qu'ils possèdent des organes génitaux. 


Dès trois ou quatre ans, ils réalisent qu’ils peuvent éprouver du plaisir à toucher 
différentes parties de leur corps. 


Très tôt certains enfants commencent à éprouver de profonds sentiments 
envers une autre personne. Leur cœur bat plus vite... 


Toutefois, c’est au début de l’adolescence que le corps se transforme et que le 
désir sexuel apparaît. 


Il est toujours troublant de se voir changer. Cela soulève toutes sortes de 
questions simples, compliquées, parfois angoissantes, toujours importantes. 


Des questions qui touchent à l'identité, au corps, à la relation à l’autre, aux 
émotions, aux pensées nouvelles, à la sexualité et à l'amour. 


L’adolescence est une période de recherche, de découvertes, d'essais, d'erreurs 
et de remises en question ; le temps des relations affectives et sexuelles. 


Quand le corps se transforme, c'est aussi dans la tête que des changements 
s’opèrent. Indifférence ou agressivité, ennui généralisé ou passions soudaines, 
révolte ou passivité. 


Les humeurs et les envies changent au rythme où l’on se cherche. Se sentir 
grandir donne envie de tout connaître, de se dépasser et parfois de prendre des 
risques. 
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En amitié et en amour, engager son corps et son cœur dans une relation, c’est 
peut-être s’exposer affectivement et physiquement, et aussi éprouver du 
bonheur et éventuellement de la souffrance. 


Mieux comprendre ses désirs peut aider à s’accepter tel que l’on est, à savoir 
dire oui, ou dire non. L’attention, l'écoute et le respect mutuel aident à 
découvrir l’autre et à se connaître soi-même. 


LA PUBERTÉ 


Pendant l'enfance, les organes reproducteurs sont présents, mais ils 
fonctionnent au ralenti. 


La puberté, c’est le passage de l’enfance à l’adolescence puis à l’âge adulte. Ce 
terme provient du latin « pubere » qui signifie « se couvrir de poils ». 


Elle correspond à d'importantes transformations physiques, psychologiques et 
physiologiques que chacun vit à son propre rythme et qui provoquent de 
nombreuses émotions nouvelles et variées. 


L'âge où commence et où se termine la puberté est variable d'une personne à 
une autre. 


La puberté se déroule progressivement, sur quatre années, en moyenne. Elle 
commence plus tôt chez les filles (entre 9 et 13 ans) que chez les garçons (entre 
10 et 15 ans). La puberté s'accompagne d'une poussée de croissance. 
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Le début du fonctionnement des organes génitaux se traduit par l'apparition 
des premières règles chez la fille et la première émission de sperme chez le 
garçon. Le corps devient peu à peu celui d’un adulte. 


L'appareil génital se transforme également avec l’apparition des caractères 
sexuels primordiaux : les organes génitaux internes de la fille, ovaires, utérus et 
col de l'utérus et externes, vagin et vulve se développent 


Des caractères sexuels liés à la fonction de reproduction se développent, sans 
pour autant être indispensables à la production de cellules reproductrices. 


Une nouvelle régulation hormonale se met en place, ainsi que la production de 
cellules sexuelles. À ces facteurs s'ajoutent une modification de la personnalité. 


Chez le garçon la taille du pénis ainsi que le volume des testicules augmentent. 
Chez la fille, ce sont les seins qui se développent, ainsi que les hanches. 


Adolescents Adultes 


Pendant la puberté, les organes reproducteurs deviennent de plus en plus 


actifs, produisant à la fois des cellules reproductrices et des hormones 
sexuelles. 


Ce changement entraîne les transformations physiques et psychologiques qui 
bouleversent le corps de l'enfant. Ce dernier devient un adolescent, puis un 
adulte capable de procréer : mettre au monde un bébé. 


Toutes les transformations associées à la puberté donnent au corps des filles et 
des garçons une nouvelle énergie. Énergie souvent difficile à contrôler, d'autant 
plus que l'humeur se fait changeante. 


Garçons et filles cherchent une plus grande autonomie. Ils veulent explorer 
l'éventail des sentiments et des émotions, loin de leur milieu familial, et prendre 
leur propre place dans la société. 


Dans sa tête, on se sent différent, plus mûr, et on devient plus impatient, on a 
envie d'indépendance. C'est souvent dur pour les adolescents, mais aussi pour 
leurs proches. 


LES ORGANES GÉNITAUX FÉMININS 


Le sexe féminin est constitué de la vulve à l’extérieur et du vagin à l’intérieur du 
corps. 


La vulve 


Le mont de Vénus : appelé aussi pubis, il se situe au bas du ventre. À la puberté, 
il se couvre de poils. 


Les grandes 
lèvres 


Le vagin 


Les petites 
lèvres 


La vulve : c’est l’ensemble des organes génitaux externes. Elle est composée 
des grandes lèvres et des petites lèvres. 


Les grandes et les petites lèvres : ces replis de chair et de peau bordent le 
clitoris, l’urètre et le vagin. Les petites lèvres, en avant, forment le capuchon 
du clitoris. 


Le vagin : c’est le conduit qui mène à l’utérus. Il est également une des sources 
du plaisir sexuel des femmes. Le pénis de l’homme s’y loge et le stimule. 


L’urètre : C’est par là que sort l'urine. 


Le clitoris : c’est le principal organe du plaisir féminin. Dessous se trouvent 
l’urètre, puis l’entrée du vagin. 


Le mont de Vénus 


Le clitoris 


L’urètre 


Le vagin* 


Le clitoris 


Le clitoris : il ressemble à un bouton de chair au niveau de la vulve. Il se continue 
assez loin dans le corps. Il est la source principale du plaisir sexuel des femmes. 


Gland clitoridien 


Méat urinaire 
Corps caverneux 


Bulbe du vestibule 


Orifice vaginal 


Pilier du clitoris 
(racine) 


Le clitoris est le seul organe uniquement dédié au plaisir. Comme un iceberg, la 
plus grande partie est cachée à l’intérieur du corps, à cheval sur le vagin. Seul 
un quart du clitoris est visible à l'extérieur. 


L'aspect du gland du clitoris (la partie visible) varie en fonction des personnes. 


Sous l'effet de l'excitation, le clitoris entre en érection, un peu comme le pénis 
chez l’homme : il se remplit de sang, gonfle et devient beaucoup plus sensible. 


Le capuchon 
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LE CLITORIS AU REPOS LE CLITORIS EXCITÉ 


Le clitoris possède 8 000 terminaisons nerveuses (4 000 pour le pénis). Caresser 
le clitoris augmente généralement les chances d’avoir un orgasme. 


L'endroit qu’on nomme « le point G » est composé d’un ensemble de tissus, 
incluant une partie du clitoris, qu’on atteint en passant par le vagin. C’est une 
zone striée à l’entrée du vagin, qui peut procurer du plaisir quand on appuie 
dessus. 


Clitoridienne ou vaginale ? Ça n'existe pas ! Dans les deux cas, c’est le clitoris 
qui entre en jeu (soit directement, soit indirectement). 


A l’intérieur de son abdomen, la femme possède deux ovaires produisant des 
ovules et les hormones féminines, ainsi que deux conduits, les trompes, pour 
le transport de ces cellules reproductrices. 


Les ovaires : ce sont les organes qui fabriquent les ovules. 


Les trompes de Fallope : ces petits tubes évidés relient l’utérus aux ovaires. 


Une trompe 


(A Un ovaire 


L’utérus 


L'’intestin 
La vessie 


Le clitoris 


Le vagin 


L'utérus : dans cet organe creux à paroi musculaire épaisse, un futur bébé peut 
se développer. C'est de la paroi de cet organe que provient le sang des 
menstruations. 


L'HYMEN 


L'hymen est une membrane de peau qui ferme partiellement l'entrée du vagin 
chez les filles. Il n’a aucun rôle physiologique. 


Le mot hymen vient du grec humên qui signifie “membrane”. Cette membrane 
sépare le vagin de la vulve. 


L'hymen est percé d’un orifice de taille et de forme variables selon les femmes. 
Cet orifice permet l'écoulement des pertes vaginales et du sang lors des 
règles. L'hymen n’a pas vraiment d'utilité physiologique. 


L'hymen, lorsqu'il existe, peut être très différent d’une fille à l’autre dans sa 
forme (rond, ovale, troué...) et plus ou moins souple. 


Il faut savoir que certaines filles ne possèdent pas d’hymen. 
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hymen criblé hymen labié hymen microperforé hymen clos 


Le plus souvent l’hymen se rompt lors du premier rapport vaginal, ce qui peut 
occasionner un petit écoulement de sang et une douleur. 


Avoir parlé de cette première fois avec son partenaire permet également 
d'aborder ce moment de manière plus sereine, plus détendue. D’atténuer la 
douleur par la douceur et la patience du partenaire, de recourir au lubrifiant, si 
besoin. 


La société désigne la virginité comme étant le fait pour une personne de n’avoir 
jamais eu de rapport sexuel. L’hymen a ainsi été longtemps considéré comme 
le garant de la virginité d’une femme. 


Parfois, la jeune fille ne saigne pas lors de son premier rapport sexuel. La 
virginité n’est donc liée ni à la présence d’un hymen ni au fait de saigner : 


e Certaines femmes n’ont pas d’hymen. 


e Lors de la première pénétration, certains hymens se distendent et d’autres se 
déchirent. 


e 4 femmes sur 10 ne saignent pas lors de la première pénétration vaginale. 
e Un rapport sexuel n'implique pas forcément de pénétration vaginale. 


Seule la femme peut savoir si elle est vierge ! 


LA PUBERTÉ DE LA FILLE 


Pour la jeune fille, le début de la puberté se fait entre huit et quatorze ans. Les 
seins et le bassin se développent, des poils se mettent à pousser sur le pubis 
et sous les bras et les premières menstruations apparaissent. 


Le cerveau va sécréter de nouvelles hormones qui vont circuler dans le sang et 
éveiller le fonctionnement des organes sexuels. 


Tout le corps subit de multiples transformations : 


e La peau devient moins lisse, des boutons d’acné peuvent apparaître sur le 
visage. 


e Les poils se développent sur les jambes et les bras, aux aisselles et sur le pubis, 
parfois autour des tétons et dans le bas du dos. Il arrive que le duvet de poils 
qui recouvre la lèvre supérieure fonce et s’épaississe. 


e Les seins commencent à gonfler. Les hanches s’arrondissent et la taille se 
marque. 


e La vulve commence à se développer, petites et grandes lèvres changent 
d'aspect et de couleur. 


e Dans les ovaires, les ovules commencent à mûrir et l'appareil génital se 
transforme pour se préparer à une éventuelle maternité 


Les premières règles apparaissent et les pertes blanches vaginales 
deviennent plus fréquentes. 


Les seins 
grossissent 


Les hanches 
s’élargissent 


Le pubis se 
couvre de 
poils 


Les filles commencent leur puberté généralement avant les garçons et celle-ci 
se termine avant eux. Ces changements s’échelonnent sur environ 3 à 4 ans. Ils 
sont dus aux hormones féminines. 
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La forme, la taille définitive des seins varient d’une femme adulte à l’autre : 


LES RÈGLES 


e Les règles ou menstruations : 


L'arrivée des premières règles est un événement important de la puberté des 
filles. Ces règles peuvent être précédées par quelques sécrétions vaginales 
transparentes à troubles. 


À partir des premières règles, tous les 28 jours en moyenne, les femmes 
perdent du sang pendant quelques jours. Cet intervalle de temps est appelé 
cycle menstruel. 


L’utérus se prépare à peu près tous les mois à accueillir un œuf, c'est-à-dire un 
ovule fécondé. Pour cela, la paroi interne de l’utérus s’épaissit. Si l’ovule est 
fécondé à la suite d’un rapport sexuel, il reste dans l’utérus et cette paroi 
continue de se développer. 


Si l’ovule n’est pas fécondé, la partie superficielle de la paroi est évacuée : ce 
sont les règles. Au début, une irrégularité des cycles, et donc des règles, est 
fréquente chez les adolescentes. 


Les règles sont un phénomène naturel qui se reproduit environ tous les mois à 
partir de l’âge de 12 ou 13 ans et continue en moyenne jusqu’à l’âge de 50 ans 
environ, quand démarre la ménopause. Elles peuvent aussi arriver plus tard, ou 
s'arrêter plus tôt, cela dépend de chacune. 


En revanche, leur disparition avant 50 ans veut toujours dire quelque chose : 
cela peut être le signe d’une grossesse, d’une infection ou d’un autre problème 
de santé. 


Il faut donc consulter un médecin pour se rassurer et savoir si cette absence de 
règles est normale. 


Pour absorber les pertes de sang, il existe différentes sortes de protections dites 
« hygiéniques » ou « féminines » (serviettes, tampons, coupes menstruelles...). 
Elles peuvent être choisies en fonction de ses préférences, du confort 


d'utilisation ou de leur côté pratique. On les trouve dans les supermarchés ou 
en pharmacie. 


Une 
serviette 


e Les pertes blanches : 


Les pertes blanches sont des sécrétions vaginales. C'est une production 
naturelle du corps pour humidifier le vagin et préserver la flore vaginale 
(bactéries présentes naturellement dans le vagin et qui protègent la 
muqueuse). Ces pertes sont donc normales et ne sont pas un signe d'infection. 


Elles existent d’ailleurs même avant les premières règles et témoignent du 
début de la puberté. Ces pertes sont plus ou moins importantes, selon les 
personnes et les périodes de la vie. Elles peuvent varier d'aspect et de 
consistance selon les moments du cycle. 


En revanche, si les sécrétions deviennent plus abondantes que d'habitude, 
colorées ou malodorantes, ou qu’elles s’accompagnent de brûlures ou de 
démangeaisons, elles peuvent alors être signes d'infection. || faut dans ce cas 
consulter un médecin, car des traitements existent. 


LE CYCLE MENSTRUEL 


e L’ovulation : 


Au cours de la puberté chez la jeune fille, l'apparition des règles est le signe que 
ses organes reproducteurs deviennent actifs. Un ovule peut dès lors être 
fécondé à la suite d'un rapport sexuel. 


Plus ou moins régulièrement, un des deux ovaires libère un ovule : c'est 
l'ovulation. Cet ovule est attiré par la trompe et chemine vers la cavité de 
l'utérus. Dans le même temps, la paroi de l'utérus s'épaissit peu à peu vers 
l'intérieur de la cavité et se gorge de sang, se préparant ainsi à la grossesse. 


Ovule 
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Paroi de l'utérus 


Phase folliculaire Phase lutéale 
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Si l'ovule n'a pas été fécondé, il disparaît après un ou deux jours. 14 jours après 
l'ovulation, la couche superficielle de la paroi de l'utérus, devenue inutile, se 
détache. Ses fragments et le sang qu'elle contenait s'écoulent par le vagin : ce 
sont les règles qui peuvent durer de 2 à 8 jours. 


Si l'ovule a été fécondé la grossesse débute. 


L'ensemble de ces phénomènes (ovulation et règles) qui recommencent 
périodiquement constitue le cycle menstruel. 


On compte le premier jour des règles comme premier jour du cycle. 


La durée d'un cycle peut varier d'une femme à l'autre et même d'un cycle à 
l'autre chez une même femme. 


En effet, le temps qui s'écoule entre le début des règles et l'ovulation suivante 
n'est pas fixe : il peut être modifié par l'état de santé, les émotions ou des 
changements de mode de vie (voyage, alimentation différente...). 


A la puberté en particulier, le cycle menstruel met souvent très longtemps à se 
régulariser et peut même s'interrompre pendant plusieurs mois. 


Les règles suivantes commencent 14 jours après l’ovulation, si l’ovule n’a pas 
été fécondé. 


Premier jour des règles 


Le cycle menstruel 


Jour 1à6 Jour 7 à 14 Jour 15 à 28 
J'ai mes règles C'est l'ovulation C'est la nidation 
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J'utilise une Je peux tomber enceinte Si je ne suis pas enceinte i je suis enceinte 


protection si j'ai un rapport sexuel la muqueuse va s'en aller mes règles s'arrêtent 


Les cycles menstruels ont une durée moyenne de 28 jours. Leur longueur peut 
varier en fonction de chaque femme. Certaines possèdent des cycles plus 
courts ; d’autres des cycles plus longs : 
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Un exemple de cycle court (24 jours) 
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Un exemple de cycle moyen (28 jours) 
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Un exemple de cycle long (35 jours) 


e La période fertile : 


Quelle est la période fertile, c'est-à-dire pendant laquelle la femme peut 
tomber enceinte lors d’un rapport sexuel ? 


Pendant les règles, la probabilité de tomber enceinte est la plus faible. 


La probabilité la plus forte est aux alentours de l’ovulation. Problème : le jour 
de l'ovulation n’est pas forcément bien déterminé à l'avance. 


Si le rapport sexuel a lieu entre 1 et 5 jours avant l'ovulation, les 
spermatozoïdes peuvent attendre le jour de l'ovulation. Leur durée de vie peut 
aller jusqu’à 120 heures. 


Si un rapport sexuel se produit le jour de l’ovulation ou le lendemain, l’ovule 
peut attendre les spermatozoïdes et être fécondé. La durée de vie d’un ovule 
est d’un à deux jours. 
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La période la plus probable de tomber enceinte s’étend sur au moins une 
semaine autour du jour de l’ovulation. 


Le jour de l’ovulation est difficilement prévisible à l’avance. Donc toute 
méthode de comptage des jours et d’abstinence pour éviter une grossesse est 


vouée à l’échec. 


D'autant plus que la probabilité de tomber enceinte lors d’autres jours du cycle 
n’est pas nulle : les cycles peuvent être irréguliers. 


e La ménopause : 


Vers 50 ans environ, les cycles menstruels deviennent irréguliers, puis cessent 
définitivement : c'est la ménopause. La femme n’a plus ses règles. L’ovulation 
disparaît. Une grossesse devient impossible. 
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La partie visible du sexe masculin est formée du pénis et des bourses qui 
renferment les testicules : 


Le pénis 


Les bourses 


La verge 


Les bourses 
(scrotum) 


Le sexe masculin est essentiellement externe : les testicules nécessitent une 
température plus basse que celle du corps pour fonctionner correctement. 


La verge 


Le prépuce 


Le gland Les bourses 
(scrotum) 


Le pénis est constitué : 


° du gland: 


Le gland est recouvert d’un repli de peau mobile : le prépuce. 


Le prépuce peut glisser le long du gland et le libérer. On dit que le gland est 
décalotté. 


La verge Le prépuce 


Le gland 


Le scrotum décalotté 


Le prépuce recouvre le gland. Le gland est décalotté. 


Le bande de peau qui rattache le prépuce au gland se nomme le frein. Elle est 
très sensible aux caresses et aux frottements. 


Le méat urétral 


Le gland 
Le frein 


Le 
prépuce 


La fente présente au bout du gland (méat urétral) sert à uriner et aussi à 
éjaculer, c’est-à-dire émettre le sperme. 


e de la verge : 


Le corps de la verge est traversé par un canal, l’urètre. C'est par l’urètre que 
passe l’urine, ou bien le sperme au moment de l’éjaculation. 


Le 
prépuce 


La verge 


Le 


L’urètre scrotum 


Il'existe un système qui empêche d’uriner quand on éjacule et d’éjaculer quand 
on urine. 


Le pénis est aussi constitué, de muscles, d’artères, de veines, de nerfs, de tissus 
qui peuvent se gonfler de sang. 
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Lors d’une excitation, par des caresses ou même par une simple pensée, le sang 


afflue dans la verge et le gland : 


Pénis flaccide Tumescence 
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Pénis en érection 


Le pénis se gonfle de sang, grossit, durcit et se redresse. Le prépuce se rétracte 
et libère le gland. 


Ce sont des tissus de la verge, les corps caverneux et spongieux qui, en se 
gorgeant de sang se gonflent, durcissent et se redressent. 


C'est ce qu’on appelle l’érection : 


Le prépuce 
rétracté 


Les 


bourses Le pénis 
en 
érection 


Le contenu des bourses ou scrotum : 


Les testicules se trouvent à l'intérieur d’une membrane, le scrotum, qui forme 
les bourses. 


Les testicules fabriquent l'hormone masculine, la testostérone. Celle-ci est 
responsable, à la puberté, de l'apparition des poils, de la mue de la voix (qui 
devient grave), du développement des muscles, et aussi de la fabrication des 
spermatozoïdes. 


La vessie 


La verge 


Le prépuce 
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de l’homme possède deux utilit 
sexuel. Il est l'organe principal du plaisir masculin. 


2 


énis 


Le p 


L'homme possède deux testicules : des glandes fabriquant les spermatozoïdes 
et les hormones masculines. Il possède aussi un ensemble de conduits pour le 


transport des spermatozoïdes. 


Le pénis : c’est l’organe sexuel masculin qui permet l’accouplement. 


La vessie 


Le prépuce L’urètre 


La prostate 


Un testicule 


Le scrotum 


La vessie : elle accumule l'urine fabriquée par les reins. 
L’urètre : c'est par l’urètre que l’urine ou le sperme sont évacués à l’extérieur. 


La prostate : cette glande qui produit le liquide constituant le sperme. 


Le scrotum : c’est le petit sac de peau qui contient les testicules. On l’appelle 
aussi « les bourses ». 


Les testicules : ce sont des organes qui sont contenus dans le scrotum. Ce sont 
eux qui produisent les spermatozoïdes. 


L'homme possède en outre d'autres glandes, dont la prostate, qui produisent 
le liquide facilitant le déplacement des spermatozoïdes et constituant le 
sperme. 


Un 
vaisseau 
sanguin 


Un 
épididyme 


Un canal 
déférent 


Un épididyme : l’épididyme collecte les spermatozoïdes fabriqués par chaque 
testicule. 


Un canal déférent : ce tube qui conduit les cellules sexuelles, les 
spermatozoïdes, vers la prostate. 


La taille et l’aspect du pénis peut varier en fonction des hommes : 


Les deux testicules ne sont pas forcément symétriques : l’un est souvent plus 
haut que l’autre. 


Le scrotum est sensible aux caresses, comme toutes les zones érogènes. 
Pendant le rapport sexuel, le scrotum durcit et les testicules se soulèvent. 


La taille du pénis : 


La question de la taille du sexe, mais aussi des testicules, préoccupe de 
nombreux garçons. 


En effet, ils ont tendance à associer un gros sexe au fait d’être viril. Pourtant, 
plusieurs faits viennent contredire cette certitude bien installée. 


D'une part, la taille du sexe varie avec l’âge : c’est seulement à la fin de la 
puberté, vers 17-18 ans, ou plus tard, que sa taille devient définitive. 


D'autre part la taille du pénis varie assez fortement s’il fait chaud ou au 
contraire si le garçon ressort d’une eau très froide. 


Enfin, la longueur et la grosseur du pénis varie aussi entre l’état de repos et 
d’érection. 


La taille du pénis se mesure entre le bas du ventre et l'extrémité du gland, 
pendant l'érection. 


Pour mesurer la circonférence, on enroule le mètre-ruban souple autour de la 
verge, à l'endroit le plus épais du pénis. 


En moyenne, pour un homme adulte, le pénis mesure entre 11 et 18 
centimètres en érection. 


Si la taille du pénis se trouve dans cet intervalle, il est inutile de s'inquiéter. 


Le vagin de la femme est élastique et son diamètre s'adapte à celui du pénis. 
Les terminaisons nerveuses qui apportent du plaisir à la femme partent du 
clitoris et du premier tiers du vagin à partir de la vulve. Le pénis n’a donc pas 
l'obligation d’être très long. 


Si le pénis est trop long ou trop gros, il peut même provoquer de la douleur à la 
femme pendant la pénétration. 


Et surtout ne croyez pas les charlatans, qui vous proposent monts et merveilles 
pour augmenter sa taille. Ces arnaques peuvent vous coûter cher, autant pour 
votre porte-monnaie que pour votre santé. 


Dans tous les cas, la taille du sexe ne changera rien au plaisir que l’on peut 
ressentir et donner. 


La définition de la virilité varie, elle aussi, selon les personnes et les sociétés. 
Par exemple, chez les anciens grecs, il était mieux vu d’arborer un petit sexe. 


La circoncision : 


Un garçon peut être circoncis : on découpe et on enlève chirurgicalement le 
prépuce. 


Le gland 


Le prépuce 


Le scrotum 


Le gland libre 


Pénis circoncis 


Cette opération chirurgicale de circoncision peut avoir lieu : 


e Pour motif religieux, comme l'exige par exemple la religion juive. 

e  Acause dela tradition, comme souvent aux USA. 

e Pour des motifs médicaux : le prépuce est trop serré à son extrémité ; 
lors de l’érection il n'arrive pas à glisser sur le gland et à le libérer. 


Pénis intact Pénis circoncis 


Cette opération doit être effectuée dans un hôpital, par un chirurgien habilité, 
pour éviter les accidents ou les complications médicales qui pourraient survenir 
autrement. 


LA PUBERTÉ DU GARCON 


Pour le garçon, les premiers signes sont visibles entre neuf et quinze ans. Le 
pénis et les testicules grossissent, les poils apparaissent, la voix devient plus 
grave et c’est le temps des premières éjaculations. 


Chez le garçon, la puberté débute en général entre 11 et 15 ans : le cerveau va 
sécréter de nouvelles hormones qui vont circuler dans le sang et éveiller le 
fonctionnement des organes sexuels. 


Tout le corps subit de multiples transformations : 
e La peau devient moins lisse et des boutons d’acné peuvent apparaître. 


e Les poils se développent sur les jambes et les bras, aux aisselles et sur le pubis, 
et parfois sur le torse et le dos. Un duvet de poils recouvre la lèvre supérieure 
puis pousse sur le menton, jusqu'à se développer sur les joues. 


e La musculature augmente progressivement. 
e Avec la croissance du larynx et des cordes vocales, la voix devient plus grave. 
e Le pénis se développe. 


eLes bourses qui contiennent les testicules deviennent plus foncées et 
augmentent de taille. 


e Les testicules deviennent plus gros et commencent à fabriquer des 
spermatozoïdes. 


e Les premières éjaculations se manifestent. 


La barbe 
apparaît 


Les épaules 
s’élargissent 


Le pubis se 
couvre de 
poils 


Le pénis et les 
bourses 
grandissent 


Ces changements peuvent commencer entre 10 et 14 ans et durer environ 3 à 
4 ans. Ils sont dus aux hormones masculines. 


L'HYGIÈNE 


Les garçons : 


Pour les garçons, lors de la douche quotidienne, il est important de bien se laver 
le sexe à l’eau et au savon. 


Il faut ensuite se rincer et se sécher soigneusement car les microbes se 
développent facilement sur la peau humide. 


Savonner copieusement le pénis et le gland. 


Si le pénis n’est pas circoncis, retrousser le prépuce pour dégager le gland du 
pénis. Savonner la base du gland, là où pourraient s’accumuler des sécrétions 
blanchâtres dans lesquelles peuvent proliférer de nombreux microbes. 


Les sous-vêtements doivent être changés chaque jour. 


Les médecins conseillent de ne pas retirer tous les poils autour du sexe. Les poils 
autour du sexe servent à protéger des microbes. En cas de trop grande 
abondance, on peut épiler ou raser les poils éloignés du sexe. 


Si on veut enlever les poils sur le reste du corps, on peut se raser mais c’est 
mieux de s’épiler à la cire : les poils repousseront moins vite et moins nombreux. 


Pour se raser la barbe et la moustache, mouiller la peau à l’eau chaude. 
Appliquer la mousse à raser. Mouiller le rasoir. Passer le rasoir d’abord dans le 
sens des poils, puis éventuellement à rebours et sans trop appuyer si l’on sent 
encore quelques poils dépasser. 


Il existe des rasoirs électriques pour se raser la barbe. Ceux qui sont 
rechargeables peuvent s'emmener en vacances. 


Certains hommes préfèrent le rasage à la lame, d’autres au rasoir électrique, en 
fonction de leur type de peau. 


Les filles : 


Pour les filles, le lavage du sexe se fait à l’eau et au savon neutre. Savonner la 
vulve, petites et grandes lèvres, puis se rincer et se sécher soigneusement car 
les microbes se prolifèrent sur la peau humide. 


Comme pour les garçons, après une douche quotidienne, les sous-vêtements 
doivent être changés quotidiennement. 


Le vagin reste naturellement propre grâce à ses propres sécrétions et s’auto- 
nettoie. Il est inutile de se laver l’intérieur du vagin, sauf indication médicale et 
à l’aide de produits de toilette intime vendus en pharmacie. 


Tous les gestes pour nettoyer le sexe doivent s'effectuer de l'avant vers l’arrière 
pour éviter de ramener des microbes de l’anus vers la vulve. 


Pour enlever les poils disgracieux vous pouvez : 


Vous raser. 
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Utiliser une crème à épiler. 


Utiliser un appareil à épiler. 


Bandes de cire 
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Vous pouvez utiliser aussi des bandes de cire chaude. 


Pour les poils du visage, le rasoir et la crème à épiler sont deux mauvaises 
solutions : les poils repousseront trop vite. 


Les bonnes méthodes sont : les décolorer si vous en avez très peu, ou utiliser de 
la cire à épiler pour les extraire avec leur racine. 


Il'est courant de recourir aux services d’une esthéticienne professionnelle. 


Elle vous conseillera pour les zones à épiler, vous expliquera quelles sont les 
meilleures techniques adaptées aux différentes parties de votre corps. Elle 
effectuera le travail à votre place. 


Si vous trouvez votre vulve trop poilue, les médecins ne conseillent pas de la 
raser intégralement. Les poils servent à protéger contre les microbes. 


Vous pouvez raser ou épiler l'excédent autour du triangle : on dit que l’on épile 
le maillot. 


Pour les deux : 


On peut appliquer un peu de déodorant sous les bras après la douche. Mais que 
ce soit pour parfumer ou empêcher la transpiration, il faut en mettre très très 
peu. 


Les parfums et les déodorants peuvent irriter la peau et se révèlent souvent 
allergisants. Ils contiennent classiquement des sels d'aluminium qui peuvent 
traverser la peau au niveau des microcoupures ou des micro lésions de la peau. 


Percer les boutons est une très mauvaise idée. Si l’on est embêté par son acné, 
par des boutons, des points blanc ou noirs, il vaut mieux consulter un médecin 
ou un spécialiste comme un dermatologue. 


Contre les boutons et l’acné, le médecin peut prescrire un traitement : 


PALNS 


Ce traitement consiste à laver le visage avec un savon spécial. Comme un savon 
surgras en vente en pharmacie. 


Parfois le médecin prescrit une pommade à appliquer sur la peau et 
éventuellement un médicament à absorber. 


LES CELLULES SEXUELLES 


SPERMATOZOÏDE : 


50 micromètres 
OVULE : 120 micromètres 


_— 
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Les cellules sexuelles diffèrent de taille en fonction du sexe : 


Les spermatozoïdes, présents par millions dans une goutte de sperme, sont 
allongés et très petits. 


L'’ovule, présent environ une fois par mois dans les trompes de la femme est 
une cellule ronde très grosse par rapport aux cellules classiques du corps 
humain. 


SPERMATOZOÏDE : 


Durée de vie : 
jusqu’à 5 jours. 


Grosseur : la plus 
petite cellule du 
corps humain. Ne 
se voit qu’au 
microscope. Il 
mesure un 
millième de 
millimètre. 


Provenance : 
testicules de 
l’homme. 


OVULE : 


Durée de vie : de 


1 à 3 jours s’il 
n’est pas 
fécondé. 


Grosseur : la 
plus grosse 
cellule ronde du 
corps humain. 
Mais il faut un 
microscope pour 
la voir. 


Provenance : 
ovaires de la 
femme. 


Un tableau récapitulatif : 
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LE SPERME 


Contrairement à ceux de la femme, les organes mâles, les testicules, sont 
déportés à l'extérieur du ventre car ils doivent garder une température 
d'environ 33 °C pour le bon développement des spermatozoïdes. 


Le sperme est un liquide blanchâtre contenant les spermatozoïdes ; ces 
derniers sont produits par millions par les testicules, de façon continue. 


Cette production commence au cours de la puberté et diminue 
progressivement à partir d'un certain âge, variable d'un homme à l'autre. 


Le liquide dans lequel se trouvent les spermatozoïdes est produit par plusieurs 
glandes, dont la prostate ; il a pour fonction de nourrir, de transporter et de 
faciliter le déplacement des spermatozoïdes. 


Les spermatozoïdes sont des cellules minuscules constituées essentiellement 
d'une « tête » contenant le noyau, et d'une « queue », long flagelle qui leur 
permet de se mouvoir. 


On appelle éjaculation l'émission de sperme par le pénis en érection. Un 
système de muscles empêche automatiquement d'uriner au même moment. 
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Les spermatozoïdes sont mélangés à un liquide nutritif qui leur permet de nager 
activement. L'ensemble forme le sperme. 


Le sperme possède habituellement une couleur blanchâtre, transparente voire 
un peu jaune. Cette couleur est variable selon les hommes et les moments. 


Plusieurs contractions musculaires successives surviennent lors de l’éjaculation. 
Le sperme jaillit hors du pénis en plusieurs jets. 


Chaque éjaculation contient entre 2 et 6 millilitres de sperme. 


Lorsque l’on éjacule fréquemment, la quantité de sperme se réduit à chaque 
émission. 


La quantité de sperme éjaculée après quelques jours d’abstinence est au 
contraire plus importante qu’en moyenne. 


LES HORMONES 


Les hormones sont des substances produites par des glandes particulières. Les 
hormones se déplacent dans le sang et déclenchent ou contrôlent divers 
mécanismes importants tels que la croissance, l'utilisation correcte de certains 
aliments, le fonctionnement de l'appareil circulatoire, le développement sexuel, 
la fonction de reproduction. 


Dès la puberté, les hormones sexuelle, sécrétées par les testicules et les ovaires, 
permettent le développement de l'aspect physique typique du sexe auquel on 
appartient et assurent la formation de spermatozoïdes et la maturation des 
ovules. 


Hypothalamus -__ 


Hypophyse _ 


Glande thyroïde 


Glandes 
__parathyroïdes-— 


Le cycle menstruel est piloté par des hormones. Le maintien de la grossesse est 
aussi assuré par des hormones. 


Au moment de l'accouchement, une nouvelle hormone intervient pour 
permettre la dilatation du col de l'utérus. L'allaitement est possible grâce à une 
hormone particulière qui stimule le développement des glandes mammaires. 


La fécondation humaine est interne : elle a lieu à l'intérieur du corps de la 
femme. Les spermatozoïdes peuvent y être introduits lors des rapports sexuels. 
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La fécondation, réunion d'une cellule reproductrice mâle, le spermatozoïde, et 
d'une cellule reproductrice femelle, l'ovule, est le point de départ d'un nouvel 
individu. Celui-ci est unique par la combinaison des informations héréditaires 
contenues dans le spermatozoïde et l'ovule et réunies lors de la fécondation. 


CONCEVOIR UN BÉBÉ 


Pour concevoir un bébé, il faut qu’un spermatozoïde rencontre un ovule. 


L'ovule est fabriqué par le corps de la femme. Il est libéré par les ovaires une 
fois par mois environ. C’est ce qu’on appelle l'ovulation. 


L'’ovule s’installe dans les trompes de Fallope et attend qu’un spermatozoïde 
vienne le féconder. 


Les spermatozoïdes proviennent des testicules de l’homme. Ils se trouvent dans 
un liquide appelé sperme. 


L'homme et la femme s’accouplent. Le pénis de l'homme se glisse dans le vagin 
de la femme. 


A la suite de nombreux va-et-vient du pénis dans le vagin, le plaisir augmente. 


Au sommet de son excitation, l'homme éprouve un orgasme : une décharge de 
plaisir. Il éjacule alors : ses spermatozoïdes sont mélangés à un liquide, le 
sperme. Ce sperme est expulsé hors du pénis par de puissantes contractions, en 
plusieurs jets successifs. 


Le vagin 


L'utérus 


Le sperme, expulsé hors du pénis lors de la relation sexuelle, est déposé au fond 
du vagin : c’est l’éjaculation. 


Depuis le fond du vagin de la femme, les spermatozoïdes traversent le col de 
l'utérus et nagent activement dans l'utérus, puis dans les trompes, à la 
rencontre de l’ovule. 


Même s’il y a des millions de spermatozoïdes qui sortent du pénis, finalement 
un seul pénètrera dans l’ovule pour le féconder. 


S'il y a fécondation, la femme devient enceinte. 


La grossesse dure alors 9 mois et prépare le futur être humain à venir au monde. 


FÉCONDATION ET HÉRÉDITÉ 


La fécondation est l'entrée d'un spermatozoïde dans un ovule et la fusion de 
leurs noyaux pour ne former qu'une seule cellule : la cellule-œuf. 


La fécondation est rendue possible par le rapport sexuel au cours duquel les 
spermatozoïdes contenus dans le sperme éjaculé au fond du vagin de la femme, 
parviennent dans l'utérus, puis dans les trompes et rencontrent l’ovule. 
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Si un ovule est présent dans une trompe, une fécondation peut survenir. 


Il faut de très nombreux spermatozoïdes pour créer les conditions nécessaires 
à l'entrée d'un seul d'entre eux dans l'ovule. 


Au moment d'entrer, le spermatozoïde perd son flagelle, et la membrane de 
l'ovule devient imperméable aux autres spermatozoïdes. 


Puisque le temps s'écoulant entre les règles et l'ovulation suivante n'est pas 
défini exactement, il n'est pas possible de prévoir précisément la date de cette 
ovulation. On ne peut donc pas non plus prévoir avec certitude la date d'une 
fécondation possible ayant pour conséquence une grossesse. 


Le noyau d'une cellule contient des chromosomes, filaments porteurs des 
informations héréditaires sous forme de substances chimiques. 


Dans l'espèce humaine, il y a 46 chromosomes (23 paires) dans chaque cellule 
ordinaire. Dans les cellules reproductrices, en revanche, il n'y a qu'un 
chromosome de chaque paire, c'est-à-dire 23. 


L'assemblage, 2 par 2, des 23 chromosomes d'un ovule avec les 23 
chromosomes d'un spermatozoïde permet d'obtenir les 46 chromosomes 
nécessaires pour former la première cellule d'un nouvel être humain, c'est à 
dire la cellule-œuf. 
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Les 46 chromosomes d’une cellule humaine. 


Ainsi, la fécondation peut se résumer de la manière suivante : 


+ Le spermatozoïde (j 
23 chromosomes de la mère 23 chromosomes du père 


Ÿ 


La cellule œuf 
46 chromosomes. 


Chaque individu est unique, c'est-à-dire différent de tous les autres. Pourquoi ? 
Les cellules reproductrices se forment par division à partir de cellules à 
46 chromosomes. 


La répartition des 2 chromosomes de chaque paire, dans les cellules 
reproductrices, se fait au hasard. C'est pourquoi, lors de la fécondation, la 
réunion des 23 chromosomes du spermatozoïde avec les 23 chromosomes de 
l'ovule entraîne une combinaison chromosomique différente dans chaque 
cellule-œuf, donc dans chaque nouvel être humain. 
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Ainsi, tout enfant est unique et possède des caractéristiques physiques et 
mentales personnelles, provenant de son père et de sa mère. Ces 
caractéristiques, telles que la couleur des yeux, la qualité des cheveux, la taille... 
sont « inscrites » sur les chromosomes sous une forme chimique. 


Le sexe également est déterminé à la fécondation. Une des 23 paires de 
chromosomes se présente différemment chez l'homme et chez la femme : ce 
sont les deux chromosomes « sexuels », qui déterminent le sexe. 


Chez la femme, les chromosomes « sexuels » sont semblables, on les nomme X 
et X. Chez l'homme, ils sont de forme et de taille différentes, on les nomme X et 
Y. Les cellules reproductrices, n'ayant qu'un seul chromosome de chaque paire, 
n'ont donc qu'un seul chromosome « sexuel ». 


A la fécondation, les combinaisons suivantes sont possibles : 


1 ovule 1 spermatozoïde FILLE 
22 chromosomes 22 chromosomes 44 chromosomes 
+ > 
+X +X + XX 


1 ovule 1 spermatozoïde GARÇON 


22 chromosomes 22 chromosomes 44 chromosomes 
+ X +Y + XX 


LA GROSSESSE 


Après la fécondation, la cellule-œuf est transportée vers l'utérus qui est prêt à 
la recevoir. Pendant ce parcours dans une des trompes, elle se multiplie 
plusieurs fois en utilisant ses réserves nutritives. 


Elle devient ainsi une très petite boule de cellules qui, après une semaine, se 


loge dans la couche superficielle de la paroi utérine (nidation), où elle va 
continuer à se développer. 


4 cellules 


2 cellules 
8 cellules ou blastomères 
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l'utérus 


De l'ovulation à l'implantation 


Les cellules, toutes semblables au début, vont peu à peu se spécialiser. Durant 
les trois premiers mois de la grossesse, l'embryon forme progressivement ses 
organes. 


En outre, il va créer dans la paroi de l'utérus un réseau de vaisseaux sanguins 
appelé le placenta. 
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Illustrations: Maurice Gervais 


Autour de 32 semaines 


Au cours du 3° mois de la grossesse, tous les organes sont formés. 


Les stades de développement humain 
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L'embryon prend progressivement une forme humaine et on l'appelle alors 
fœtus, jusqu'au moment de sa naissance, au 9° mois de la grossesse. 
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Dès le début de son développement, il est entouré de membranes protectrices 
(poche des eaux) renfermant un liquide qui le protège, entre autres, des chocs 
et des changements de température. 


DÉVELOPPEMENT DES ANNEXES 
Échanges sanguins au niveau du placenta 


Muqueuse utérine 
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1 L 
Cavité amniotique Placenta Utérus 


Le placenta est un lieu d'échanges où l'oxygène et les éléments nutritifs passent 
du sang de la mère au sang de l'embryon. 


C'est au niveau du placenta que le dioxyde de carbone et les autres déchets 
quittent l'embryon pour le sang de la mère qui les excrétera. 


L'embryon est relié au placenta par le cordon ombilical. 


La grossesse est régulièrement suivie : plusieurs échographies permettent de 
s'assurer à différents stades de la grossesse que tout va bien et que le bébé se 
développe bien. 


ï 


L’échographie consiste à envoyer dans le corps un faisceau d'ultrasons : des 
sons dont la fréquence est si élevée qu’on ne peut pas les entendre. 


Ces ultrasons ne sont dangereux ni pour la mère ni pour le bébé, contrairement 
aux rayons X de la radiographie. 


Ces ultrasons sont renvoyés par les organes mous riches en eaux. Ils reviennent 
en écho au capteur et un ordinateur reconstitue une image du bébé dans 
l'utérus. 
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Après quelques mois, le médecin qui effectue l'échographie peut visionner les 
organes reproducteurs du bébé. 


Il peut alors annoncer s’il s’agit d’une fille ou d’un garçon si les parents 
souhaitent connaître le sexe de leur futur enfant. 


Une femme enceinte peut donner naissance à plusieurs enfants à la fois : le plus 
souvent 2 (ce sont des jumeaux), parfois 3 (triplés), rarement plus. 


On appelle « faux jumeaux » deux enfants qui ne se ressemblent pas plus que 
des frères et sœurs nés séparément, car ils sont issus de 2 ovules différents, 
fécondés par 2 spermatozoïdes différents. 


Les deux faux jumeaux ne sont pas identiques : ils se ressemblent comme deux 
frères, deux sœurs ou un frère et sa sœur. 
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Deux blastocytes avec | Un blastocyte avec une | Un blastocyte avec une 
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On appelle « vrais jumeaux » deux enfants tout à fait identiques, car ils sont 
issus de la même cellule-œuf qui, à la première division, a donné deux cellules 
qui se sont séparées au lieu de rester ensemble. 


L'ACCOUCHEMENT (9) 


Comment reconnaitre les signes de l'accouchement ? 
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À la fin de la grossesse le bébé a pris la position de départ pour l'accouchement. 
Sa tête, la plus grande partie du corps, occupe à peu près tout le bassin de la mère. 


vo w 


L'accouchement se déroule en 3 étapes : 


“ 
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ACCOUCHEMENT 
Les 3 stades de travail 


DILATATION XPULSION DELIVRANCE 
Phase Phase Phase Phase 
de latence active de descente d'expulsion 


Ocm 5cm 10 cm Naissance 


muscles de l'utérus 


vagin 
col de l'utérus 


poche amniotique 


placenta cordon ombilical 


1. Après quelques contractions isolées de l'utérus, 
des contractions répétées de moins en moins 
espacées ouvrent le col de l'utérus : c'est la phase de 
dilatation, qui est plus ou moins longue (2 à 12 
heures), pendant laquelle la poche des eaux se 
déchire, laissant s'écouler le liquide (perte des eaux). 


2. Puis l'utérus se contracte plus fortement et plus 
fréquemment, amenant le fœtus à sortir par le col et 
le vagin : c'est la naissance du bébé, suivie de sa 
première respiration pulmonaire. Quand la 
circulation du sang cesse dans le cordon ombilical, ce 
dernier devient inutile ; il peut être ligaturé, puis 
coupé. L'enfant en gardera la cicatrice : le nombril. 


3. Quelques minutes environ après la naissance de 
l'enfant, la poche et le placenta se décollent de la 
paroi de l'utérus et sont expulsés à l'extérieur avec le 
reste du cordon ombilical, par de nouvelles 
contractions de l’utérus : c'est la phase de délivrance. 


Le bébé peut ne pas se présenter tête en avant : il se présente par le siège : 


Siège décomplété 


Les tois types de siège 


À 


Siège complet Siège semi-complet 


En fin de grossesse la sage-femme peut tenter une manœuvre externe pour 
repositionner correctement le fœtus : 


La Version par Manœuvre Externe (VME) 


Dans le cas où la naissance ne serait pas possible par le vagin, un chirurgien peut 
pratiquer une opération chirurgicale pour extraire l’enfant de l’utérus. Il s’agit 
d’une césarienne : 


Le mot « césarienne » dérive du latin caesar, du verbe caedere : « couper », 
« inciser ». La cicatrice pourra généralement être dissimulée par les poils 
pubiens. 


A la suite de l'accouchement, les glandes mammaires situées dans les seins 
sécrètent du lait ; la mère peut alors allaiter son enfant, lui donnant ainsi, 
pendant les premières semaines de sa vie, la nourriture idéale pour son 
développement. 


LA NUDITÉ 


Tout le monde a le droit d’avoir une intimité. Même si vous vivez en collectivité, 
vous avez droit à votre intimité. 


L'intimité, c'est tout ce qui vous concerne et que vous ne voulez pas partager. 
C'est par exemple votre corps ou vos sentiments pour une personne, un journal 
intime, une chambre ou un endroit à vous. C'est votre vie privée. 


La nudité du corps ne pose aucun problème dans certaines civilisations. 


A contrario, certaines religions obligent les femmes à couvrir intégralement leur 
corps en public. Il est primordial d'appliquer les lois et coutumes du pays où 
l’on se trouve. 


En France, la nudité n’est pas interdite en privé. L’exhibition sexuelle en public 
est en revanche interdite par la loi. 


L’exhibition sexuelle désigne l’action qui consiste à dévoiler en public sa nudité, 
en montrant ses attributs sexuels ou en commettant un acte à caractère sexuel. 


Il n'y a exhibition sexuelle que lorsque la nudité est exposée dans un lieu 
accessible au regard (dans un parking, dans un magasin, dans un lieu public, sur 
la plage, sur un balcon, dans un parc public, etc.), même en l'absence de 
personnes spectatrices. 


Des zones naturistes sont réservées sur certaines plages et certains campings : 
ce sont des zones où la nudité est tolérée à condition de respecter certaines 
règles de bon sens. Pas d’acte sexuel. Pas d’outrances. Respecter le caractère 
familial du lieu. 


Ne pas prendre de photographies des personnes présentes. Vous ne pouvez 
pas prendre des photos de quelqu'un qui est nu, sans son accord. Montrer ces 
photos à d'autres personnes est interdit par la loi. 
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Ces zones peuvent être gérées par des fédérations naturistes ou des 
associations locales. 


Elles permettent une grande liberté des corps. Leur pratique est 
essentiellement familiale. 


En quittant la zone naturiste, il s’agit de remettre ses vêtements et appliquer 
les lois et règlements locaux. 


Par exemple, le slip et le short de bain sont acceptés sur la plage, mais peuvent 
être interdits en centre-ville. 


Certaines communes interdisent les torses nus en ville. Il s’agit de s'adapter. 


Pas de tenues légères ou trop courtes dans les lieux de culte, les casinos, les 
lieux chics... 


DORMIR NU 


La température idéale pour le sommeil se situe autour de 18°à 19°C. 


La tenue idéale pour bien dormir est celle qui vous permet de vous sentir à 
l'aise, qui n'entrave pas votre processus de régulation thermique et vos 
mouvements pendant votre sommeil. 


Portez toujours des vêtements propres pour éviter les irritations de la peau et 
autres désagréments. Ne gardez pas pour dormir vos vêtements de jour qui 
peuvent accumuler la saleté, la transpiration et les bactéries tout au long de la 
journée ce qui peut favoriser le développement des bactéries et des odeurs 
désagréables. Changez de sous-vêtements avant de vous mettre au lit. 


Rien ne vous empêche de dormir en culotte, en caleçon ou en boxer. Oubliez 
les strings ou slips trop serrés, les soutien-gorge qui compriment votre poitrine. 


Choisissez des vêtements de nuit amples et confortables. Évitez les vêtements 
trop petits où trop serrés qui peuvent restreindre la circulation sanguine et 
rendre le sommeil moins confortable. 


Les vêtements fabriqués à partir de matériaux synthétiques entraînent parfois 
des irritations cutanées. Le risque d'infections fongiques augmenterait 
également dans certaines conditions si lesdits vêtements sont portés plusieurs 
nuits consécutives sans être lavés. Optez pour des tissus naturels et respirants 
comme le coton ou le lin, qui favorisent la régulation de la température 
corporelle. 


Notre corps régule naturellement sa température pendant la nuit, mais le fait 
de porter des vêtements peut interférer en empêchant la libération de chaleur 
corporelle entraînant une transpiration excessive. 


e Dormir en pyjama : 


Enfiler son pyjama peut être une étape de la routine qui permet de s'endormir. 
Certaines personnes se sentent ainsi psychologiquement plus à l’aise. Cela les 
sécurise lorsqu'elles dorment à l'hôtel, en camping ou chez des amis. Porter un 


pyjama permet d'offrir une certaine intimité vis à vis du reste de la famille 
d'invités, d'enfants. 


e Dormir nu : 
Le mieux est de dormir nu. 


Dormir nu aide à mieux se sentir dans sa peau. La participation à des "activités 
naturistes" peut améliorer la qualité de vie, l'image corporelle et l'estime de soi. 
La confiance en soi passe avant tout par l'acceptation de son corps, avec ses 
rondeurs, ses imperfections, les marques du temps. Dormir nu, c'est prendre le 
temps de chérir son corps tel qu’il est, avant de l’oublier sous une couche de 
vêtements toute la journée. 


Sentir son corps et sa peau augmente la production d'ocytocine, l'hormone du 
bonheur : dormir nu aide à combattre le stress et l'anxiété. 


Jouir des bienfaits du peau contre peau et augmenter sa libido : une nuit sans 
vêtements favorise le rapprochement des corps, renforce l'intimité du couple 
et favorise le bonheur. Le contact peau contre peau crée des liens plus étroits 
et accroît la réceptivité envers votre partenaire. Avec ses vertus apaisantes, il 
permet de stabiliser le rythme cardiaque et de se défaire de son stress. Le 
contact a pour effet de libérer de l'ocytocine, l'hormone du bien-être et de 
l'attachement. 


Réguler sa température corporelle en dormant : en s’endormant habillé, on 
risque d’avoir trop chaud au bout de quelques heures, quand la température du 
lit et de la chambre a augmenté. Le corps transpire, sort de sa torpeur et produit 
moins de mélatonine, l'hormone qui provoque l’endormissement. En vous 
débarrassant des vêtements, votre corps régule mieux sa température pendant 
la nuit ; votre température interne diminue, ce qui va également abaisser votre 
tension artérielle, et activer le système nerveux parasympathique, favorisant le 
repos, la détente et le sommeil. Le système immunitaire peut fonctionner plus 
efficacement. 


Dormir nu peut vous aider à bouger librement et à réguler les niveaux de 
cortisol, l'hormone dustress, qui peut réduire la tension artérielle, augmente la 
récupération musculaire. stimuler l'appétit et booster la libido. 


Cette baisse de la température corporelle stimule également l'hormone anti- 
âge, la mélatonine. Elle régénère les cellules, ce qui améliore la qualité de la 
peau et des cheveux. 


Dormir nu aide à perdre du poids : pour produire l'énergie nécessaire à son 
réchauffement, notre corps brûle des calories afin de faire remonter la 
température, en puisant dans son stock de graisse. 


Dormir nu favorise l'hygiène corporelle : laissez respirer votre corps, il en a 
besoin. Dormir nu limite le risque d'infections et d'inflammations que 
rencontrent les adeptes des vêtements nocturnes trop serrés. Les acariens 
présents dans le tissu aiment le contact étroit avec la peau. Ensuite, parce que 
les bactéries prolifèrent dans la chaleur. 


Dormir nu réduit l'humidité et favorise la circulation de l'air, limitant ainsi les 
risques d'infections, de mycoses, infections urinaires et autres joyeusetés. 
Optez pour des draps en coton pour une meilleure aération de votre lit. 


Dormir nue est bénéfique pour les femmes : ne pas porter de vêtements permet 
au corps de respirer et de réduire la transpiration et l'humidité, et donc de 
diminuer le développement de bactéries et d'infections, notamment vaginales 
chez la femme. N'oubliez pas que le vagin est un environnement chaud et 
humide, ce qui en fait un endroit idéal pour la multiplication des bactéries et 
des levures. Par conséquent, dormir nue permet à une partie de la chaleur et 
de l'humidité du vagin de s'échapper pendant la nuit, et aide à réduire le risque 
de mycoses. Le port de sous-vêtements la nuit, surtout en été, est propice au 
développement de champignons. En dormant nue, vous laissez votre vagin 
respirer et lui donne la possibilité de rester frais et sec pendant la nuit. 


Dormir nu est bénéfique pour la fertilité masculine : les slips et boxers serrés 
augmentent la température des testicules, pouvant ainsi réduire le nombre et 
la vitalité des spermatozoïdes, diminuer la qualité du sperme et nuire à la 
fertilité. 


Le port de sous-vêtements plus amples, comme les caleçons, peut aider à 
maintenir une concentration de spermatozoïdes plus saine. 


Dormir nu peut vous aider à conserver une température corporelle fraîche avec 
un impact important sur la santé et la motilité des spermatozoïdes. Chez les 
hommes, la production de testostérone augmente lorsque le corps est gardé au 
frais ; cette hormone peut être ralentie dans des environnements trop chauds. 


Lorsqu'il fait froid, mieux vaut ajouter un drap plus épais en coton ou en lin, une 
couette que de revêtir une couche supplémentaire de vêtement. 


_ 


Comme la peau est en contact direct avec la literie, gardez vos draps frais et 
propres en les changeant ou en les lavant au moins une fois par semaine. Prenez 
une douche rapide avant de vous coucher 


Choisissez une literie respirante et de haute qualité pour favoriser le contrôle 
de la température tout au long de la nuit. 


Si vous souffrez d'un cycle irrégulier, il peut être difficile de ne pas porter de 
vêtements. 


Lors d’un épisode de canicule, si l'on dort nu, la sueur s’accumule sur le corps 
et y reste. Pour faire baisser votre température, vous devez évacuer la sueur de 
votre peau. Mieux vaut porter un pyjama léger en coton ou en soie qui absorbe 
la sueur, ce qui peut vous rafraîchir. En revanche, tout tissu synthétique 
conservera la chaleur au contact de votre peau. 


SUIS-JE PRÊT(E) POUR UNE RELATION ? 


La sexualité ne se limite pas des 
actes sexuels mais comprend 5 « Sociale » 


importantes dimensions : les relations à l'autre, aux autres et à la loi. 
La loi établit des règles qui nous permettent 
à tous de vivre ensemble dans la paix, 
la cohésion et le respect des droits 
PF et des valeurs humaines 
« Corps » 
son fonctionnement, 
les pratiques sexuelles, 


les risques de grossesse, « Communication » 


+ permet de maintenir 


« Émotions le fi au 
et Sentiments » CIE SRPEAQUIES 
les dimensions 


l'aspect psychoaffectif 
de tout être humain 


d'IST et les moyens 
pour les prévenir 


« Valeurs » 
les valeurs humaines 
universelles 


Avant de se jeter à corps perdu dans une relation sexuelle, il est bon de se poser 
quelques questions : 


e Suis-je prêt à vivre cette relation sexuelle maintenant ? 

e Est-ce que cette envie vient vraiment de moi, où est-ce que j’obéis à des 
pressions extérieures ? 

e Est-ce que j'ai choisi quelqu'un qui me plaît qui m’inspire du désir, de l’amour 
ou de l'affection ? 

e Mon partenaire et moi nous sentons-nous bien ensemble ? 

e Pouvons-nous combler ensemble nos besoins de tendresse, de plaisir et de 
communication ? 

e Suis-je attentif à mes besoins et à ceux de l’autre ? 


+ Mon partenaire et moi prenons-nous le temps de nous connaître, de nous 
parler, de dévoiler nos goûts et nos émotions ? 

+ Mon partenaire et moi pouvons-nous disposer d’un endroit tranquille, qui 
nous plaît et de suffisamment de temps pour ne pas nous sentir pressés ? 

e Suis-je suffisamment en confiance pour prendre des initiatives à certains 
moments, et m’abandonner à d’autres ? 

+ Mon partenaire et moi faisons-nous preuve d'humour en riant de nos petits 
incidents de parcours ? 


La confiance est 


Le regard, l'opinion des un sentiment important 


autres (camarades, famille, 

amis...) peuvent influencer 
nos décisions et nos 

comportements y 


dans la relation amoureuse 
et dans la relation 
à l'autre 


Les messages véhiculés par notre culture au sujet de la relation sexuelle 
transparaissent, entre autres, dans les médias. L'image de la relation sexuelle 
projetée par les médias est, plus souvent qu’autrement, réductrice. Notre 
culture moderne privilégie la surstimulation brutale des sens (parfums chocs, 
touchers brusques, bruits) au détriment des stimuli subtils, anesthésiant ainsi 
toute la subtilité de la sensualité. 


Ne pas filmer ou 
photographier ce qui ne doit 
Les scènes pornographiques sont souvent exagérées et ne représentent pas être partagé (parties 
pas la réalité des rapports sexuels (montages). Elles peuvent véhiculer intimes, vie intime) à cause 


des stéréotypes de domination de l'homme sur la femme et des images du risque de diffusion sur 
de violence. Les dimensions sentimentales et communicatives de la internet (tout ce qui est déposé 

relation amoureuse sont pratiquement absentes. La pornographie ne doit sur internet l'est de façon 
donc pas servir de « modèle ». Elle est interdite aux moins de 18 ans irréversible) 


Dans cette perspective, les jeunes peuvent être amenés à découvrir, ou à 
redécouvrir l’apport des cinq sens dans la relation sexuelle, et ainsi à élargir les 
notions de plaisir et de contact des corps — celles-ci étant trop souvent associées 
à l'orgasme. 


Quelques exemples de l’expression génitale de la sexualité : 


e Masturbation mutuelle : stimulation, caresses au niveau des organes sexuels 
et/ou génitaux : clitoris, seins, vulve, vagin, pénis. 

e Pénétration vaginale : pénis-vagin. 

e Contacts oraux-génitaux : fellation, cunnilingus. 

e Pénétration anale : pénis-anus. 


L'expression non génitale de la sexualité : 


e Exploration des cinq sens (donner et recevoir des gestes sensuels : se tenir la 
main, se regarder, se masser, se caresser, se dire des mots doux, etc. 

e Exploration des zones érogènes autres que les organes sexuels/génitaux : 
nuque, lobe de l'oreille, intérieur des cuisses, pieds, ventre, bouche, etc. 

e Dévoilement, partage de ses sentiments et de ses émotions, expression de ses 
valeurs, de ses goûts, de ses limites, au regard de la relation sexuelle. 


Une relation amoureuse bienveillante 
se construit sur 
- le sentiment amoureux (attirance, désir, plaisir, 
tendresse, complicité, joie...) 


Avoir des relations sexuelles ne 
constitue pas le seul élément d'une 
relation amoureuse 


- la confiance 

- la communication 

- le respect (consentement, 
non violence 


La dimension affective de la sexualité comprend notamment les attitudes et les 
sentiments éprouvés à l'égard de soi et de l’autre. La confiance, le respect, la 
délicatesse d'approche, la capacité de se dévoiler et de découvrir ainsi que la 
capacité d'abandon sont les attitudes les plus importantes à développer vis-à- 
vis de son partenaire sexuel. 


La dimension affective de la relation sexuelle ne doit pas s'opposer à 
l'exploration génitale, mais s’harmoniser avec elle. 


L'expression « faire l’amour » peut se concrétiser si la vie des deux partenaires 
sexuels comprend le plaisir sexuel, mais aussi l'amour, l'affection, la tendresse, 
la complicité. 


Nos choix et nos actes 
ont des conséquences qui 
peuvent être graves. 
Nous en sommes 
responsables 


La relation amoureuse et 
la sexualité s'intègrent dans 


Ilest important de prendre le temps de bien 
5 dimensions : le corps, les réfléchir aux conséquences 

(« pour / contre ») et de faire son propre 
choix en respectant ses valeurs (ce qui est 
valeurs humaines important pour nous) et aussi en respectant 
N celles des autres 


sentiments, la relation aux 
autres, la communication et les 


Mes valeurs de référence, ce sont par exemple les valeurs fondamentales de 
notre société : 


+ Égalité des sexes, liberté et égalité des orientations sexuelles, mixité, 
consentement mutuel, individualité, intimité, responsabilité et dignité. 
e Respect de soi et de l’autre, authenticité, autonomie, responsabilité 
personnelle et sociale, confidentialité, partage, etc. 


Mes valeurs que je mets en pratique : 


° Ma vie sexuelle reflète-t-elle mes valeurs de référence ? 
e E-ce que, au quotidien, je me respecte et respecte l’autre dans ma relation 
avec lui, et dans ma relation sexuelle avec lui ? 


Une femme a autant le droit 


Fans x d'avoir une vie sexuelle qu'un 
Les gens réagissent et se comportent parfois homme. 


différemment selon que la personne est un garçon ou Garçons) filles, hommes/ 
une fille (la relation sexuelle valorisée pour le garçon et femmes ont les mêmes 
interprétée négativement pour la fille). droits, c'est le principe 
C'est du sexisme (fait de traiter différemment une d'égalite 
personne à cause de son sexe) 


es insultes sont de 


Elence Ve ie et Tout type de violence et de harcèlement 


psychologique. Le fait de Les insultes répétées peut avoir des conséquences graves 


répéter des insultes envers et transmises par internet sur la victime qui se sent humiliée. Cela 
une personne s'appelle ou par messagerie sont peut la conduire à une dépression voire 
du harcèlement du « cyber harcèlement » un suicide 


(interdit et puni 
par la loi) 


Les valeurs de préférence de mon partenaire sexuel : 


e Est-ce que je connais ses valeurs de préférence ? 


e S'accordent-elles aux miennes ? 
e Ai-je envie d'y adhérer ? 


Une relation sexuelle a plus de chance 
d'être vécue avec plaisir quand : 
- il existe des sentiments amoureux 
entre les 2 partenaires 
- les partenaires ont tissé une relation de 
confiance, de respect et d'écoute mutuelles 
- chaque personne peut agir en accord 
avec ses valeurs, ses besoins 
- les deux partenaires sont consentants 
- des moyens de prévention sont utilisés pour 
éviter une infection sexuellement 
transmissible et/ou une grossesse 


EN 
L'orgasme 


n'est pas une 
fin en soi 


Il'existe plusieurs formes 
de plaisir. On peut éprouver 
du plaisir sans qu'il y ait 
une relation sexuelle avec 
pénétration : caresses, tendresse, 
communication, complicité. 


Être heureux(se) dans sa vie 
affective et sexuelle, c'est se sentir 
bien dans son corps, son cœur 
(ses émotions), sa tête (ses valeurs) 
et pouvoir partager des moments 
de plaisir et de joie 
avec l'autre 


e Que ressentirais-je si j'étais quitté(e) ? 


On ne peut pas 
retenir une personne 
qui souhaite nous 
> quitter 
La vengeance ne va 
pas atténuer la douleur 
et peut avoir des graves 


conséquences 


Il est normal de 
Confiance, respect, ressentir de la colère, de la 
communication sont des valeurs honte, de la tristesse, de 


importantes dans une relation la souffrance suite à une 
amoureuse. rupture 


En cas de grande 
tristesse ou d'idée 
La perte d'une ou plusieurs On peut comprendre suicidaire, il faut en parler 
des ces valeurs va fragiliser la les raisons de cette rupture à des personnes de 
relation et peut provoquer SGOntinuer à Voir. des enessayantdedialoguer. confiance ou à un soignant 
amis aide à surmonter JR avec l'autre, dans le calme (infirmière, médecin, 
les difficultés et le respect mutuel psychologue...) 


Pour bien comprendre la sexualité, il faut savoir ce qu’est le désir sexuel. C’est 
une forte envie qui pousse les hommes et les femmes à rechercher des 
satisfactions sexuelles. Comment savoir si une fille ou un garçon éprouve du 
désir sexuel ? 


e Son regard se fixe sur vous. 

e Ses pupilles se dilatent. 

e Son visage peut rougir. 

e Sa respiration se fait plus appuyée. 
eIlouelle sourit. 

e Sa voix devient plus gaie et s’adoucit. 

e Ses postures se calquent sur les vôtres. 

e Son corps se détend et se rapproche de vous. 


Attention, même si ces signes sont présents, cela ne veut pas forcément dire 
que l’autre veut avoir un rapport sexuel : tant que l’autre n’a pas explicitement 
dit oui, il faut respecter son choix. 


Le désir peut être stimulé par un fantasme (S'imaginer en train d’avoir une 
activité sexuelle quelconque), par le fait d'aimer quelqu’un, par la vue d'images, 
de films ou de photos. 


e L’excitation : 
Quant à l'excitation, c’est une réaction du corps : 


e Chez l’homme, le pénis se remplit de sang et une érection apparaît. Un liquide 
pré éjaculatoire lubrifiant se forme au bout du gland. 


e Chez la femme, les mamelons se durcissent, le clitoris et les petites lèvres se 
gonflent et le vagin s’humidifie et se lubrifie. 


On ne peut pas contrôler l'excitation. On peut seulement l’apaiser dans une 
activité sexuelle ou attendre qu’elle passe. 


L'ÉRECTION 


Bander est le terme courant pour dire que le garçon ou l’homme se trouve en 
érection : son pénis s’allonge, s’épaissit, pointe vers le haut, devient dur et 
raide, car il se remplit de sang comme une éponge. Il s’agit de l’érection. 


Cela peut arriver à n’importe quel âge ; même chez les bébés. Les érections 
involontaires ou automatiques sont naturelles et peuvent se produire toute la 
vie chez un homme. 


Pendant certaines phases du sommeil l’homme se retrouve en érection. 
Lorsque qu’il dort, le système nerveux est stimulé, passe par différentes phases 
pendant lesquelles l’activité mentale peut être très intense... 


Cela peut alors occasionner des érections nocturnes. Les rêves érotiques 
provoquent souvent une érection. 


Les érections nocturnes se produisent même chez les plus jeunes garçons. 


Le gland 


Le prépuce 
rétracté 


Les bourses 


Un testicule 


L'homme ou le garçon se réveillent souvent le matin en érection. C'est tout à 
fait normal. 


Dès la puberté, l’adolescent peut trouver, au réveil, des taches humides et 
gluantes sur ses draps, sur son pyjama ou son caleçon. 


Lors de l’excitation provoquée par un rêve, érotique où non, un peu de lubrifiant 
naturel, le liquide pré-séminal, peut avoir humidifié l'extrémité de son sexe. 


Parfois, c’est une éjaculation nocturne, une émission de sperme occasionnée 
par des rêves érotiques qui peut tâcher le caleçon, le pyjama ou les draps. 


C'est à l’adolescence, et particulièrement avant les premiers rapports sexuels, 
que les éjaculations nocturnes involontaires sont les plus fréquentes. 


Comment éviter de tacher les draps par ces éjaculations involontaires ? 


e En dormant sur le ventre, le risque d'éjaculations nocturnes augmente. 
Dormir sur le côté peut les éviter. 


e Le stress peut déclencher des éjaculations nocturnes, même si ce n'est pas le 
cas pour tout le monde. Gérer le stress en se détendant avant de se mettre au 
lit prévient ces émissions nocturnes. 


e Le sperme s'accumule en cas d’éjaculations trop espacées. Des éjaculations 
nocturnes involontaires surviennent si le corps se libère de cette accumulation. 
Des rapports plus fréquents, la masturbation, en évacuant une partie du 
sperme font diminuer le risque d'éjaculations nocturnes involontaires. 


Lorsqu’elles sont caressées, touchées, titillées, toutes les parties du corps 
peuvent être érogènes, c’est-à-dire sources de plaisir. Comme la sexualité est 
différente d’une personne à l’autre, les besoins, les envies, les zones érogènes 
et la définition du plaisir ne sont pas les mêmes pour tous. 


Parmi les zones érogènes les plus sensibles, il y a, bien sûr, les parties 
génitales et leur pourtour : La vulve, le clitoris, les lèvres. Le gland, le frein du 
pénis, la verge, les bourses, le périnée, l'anus. 


Mais il y a également beaucoup d’autres endroits à découvrir sur son propre 
corps et sur celui de son ou de sa partenaire : les lèvres, la langue, la nuque, le 
nombril. Il ne faut pas hésiter à guider l’autre dans cette recherche de 
sensibilité, différente pour chacun d’entre nous. 


L'expression du visage, le regard, l'attitude, sont les premiers signes évocateurs 
du désir. Si une fille ou un garçon a un désir sexuel intense, le plus souvent sa 
respiration et le rythme de son cœur s’accélèrent. 


Elle ou il peut rougir, être en sueur, la pointe de ses seins peut durcir. 


e Chez la femme, au niveau de la vulve, le clitoris se raidit et entre en érection ; 
les lèvres gonflent et le vagin se dilate ; les sécrétions vaginales forment un 
lubrifiant naturel qui va progressivement tapisser l’intérieur du sexe pour 
faciliter la pénétration et le glissement du pénis. On appelle cela « mouiller ». 


° Chez l’homme, au niveau génital, le pénis gonfle, s’épaissit, se raidit et 
s'allonge ; le gland se décalotte et rougit ; cela s'appelle « bander ». Du liquide 
pré-séminal peut apparaître au bout du sexe, pour lubrifier le gland et faciliter 
la pénétration et le va-et-vient dans le vagin. 


LA MASTURBATION : 


Toucher, frotter les organes génitaux procure du plaisir et permet de découvrir 
son propre corps, ses réactions aux caresses et des sensations nouvelles. 


La masturbation consiste à frotter, caresser les organes génitaux pour se 
procurer du plaisir et déboucher sur une jouissance intense. 


La masturbation se pratique dans l'intimité, hors de la vue d'autrui. 


En même temps que l’on frotte et manipule ses organes génitaux, de l’autre 
main, on peut stimuler les zones érogènes les plus sensibles du corps : 


e Les seins et mamelons. 

e Les lèvres de la vulve ou les bourses. 

e  L’anus et son pourtour. 

e Le périnée : l'endroit compris entre le sexe et l'anus. 
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Le périnée Le périnée 


à à 


En cas de sécheresse vaginale, de pénis circoncis, ou de gland trop sec, il est 
pertinent de s’aider d’une crème lubrifiante. 


Respectez l'hygiène de base : lavez-vous les mains et des organes sexuels avant, 
pour éviter une contamination par des microbes. Lavez-vous les mains et le sexe 
à nouveau, après. 


La masturbation sert souvent déstresser ou apaiser un désir, une tension 
sexuelle. 


La masturbation comporte des caresses au niveau des parties génitales et 
souvent des va-et-vient, des frottements ; au niveau du pénis du garçon ; au 
niveau du vagin, de la vulve, du clitoris de la fille. 


Les organes génitaux sont particulièrement sensibles : 


Le gland Le clitoris 


Le frein La vulve 


e Chez l'homme, la partie la plus sensible du pénis est le gland accompagné du 
frein du prépuce. 


e Chez la femme, la partie la plus sensible au niveau de la vulve est le clitoris. 
La masturbation procure du plaisir et souvent, à la fin, un orgasme. 


La masturbation poursuivie à son terme s'accompagne de l’éjaculation chez le 
garçon à partir de la puberté, et de sécrétions chez la fille. 


e Le garçon : 


Classiquement, le garçon ou l’homme prend en main son pénis. Il effectue des 
va-et-vient rythmés entrainant la peau et le prépuce, décalottant en rythme le 
gland. 


Le plaisir augmente et se transforme en jouissance, jusqu’à un maximum, 
l'orgasme, pendant lequel le corps éprouve un « feu d’artifice » de plaisir. 


Si la masturbation se prolonge jusqu’à la jouissance complète, l’orgasme se 
manifeste par l’éjaculation. 


e La fille : 


La fille ou la femme caresse sa vulve, stimule le clitoris, introduit un ou plusieurs 
doigts dans le vagin pour le masser de l’intérieur. 


La masturbation peut se prolonger jusqu’à un ou plusieurs orgasmes successifs. 


La masturbation est l’acte sexuel le plus courant. Il y a très peu de gens quine 
l’ont jamais expérimenté. À l’âge de 18 ans, une majorité de garçons et de filles 
déclare s'être déjà masturbés. 


On peut également masturber une autre personne pour lui procurer du plaisir 
et de la jouissance. 


Les caresses sont souvent accompagnées d'images ou de scènes érotiques qui 
défilent dans la tête. 


Pour se stimuler, nombre de personnes visionnent des photographies ou des 
vidéos érotiques ou pornographiques. Certain(e)s utilisent des gadgets : sex- 
toys, godemichets.. 


La masturbation, malgré les fantasmes et les mensonges qu’on colporte sur elle, 
n’a aucun effet secondaire. Les avantages de la masturbation sont multiples : 


e La masturbation soulage le stress : quoi de mieux pour se détendre ? 


e Le plaisir qu’elle procure et les orgasmes libèrent un cocktail d'hormones et 
vous donne une sensation naturelle de bonheur. 


e La masturbation permet garder les tissus élastiques et sains, d'augmenter le 
flux sanguin, d'encourager la lubrification vaginale chez la femme et de s'assurer 
que les choses fonctionnent comme elles le devraient. 


e Elle stimule l’endormissement et procure un meilleur sommeil. 


La masturbation peut être une activité de complément aux relations sexuelles, 


ou un remplacement si elles sont impossibles par exemple à cause de 
l'éloignement des conjoints. 


Cette pratique sexuelle, solitaire ou non, est assez fréquente et contribue à 
l'apprentissage du plaisir et de la maîtrise de son excitation. 


En prenant confiance en votre corps, vous savez ce que vous faites ; il est plus 
facile de guider votre partenaire. 


La masturbation est une initiation qui permet ensuite de rencontrer un 
partenaire et obtenir plus de plaisir en connaissant mieux son corps. 


Pour un adolescent âgé ou un adulte, il est préférable que la masturbation ne 
reste pas l’unique pratique sexuelle, mais qu’elle ne soit que le prélude à une 
ou plusieurs rencontres et des relations sexuelles gratifiantes avec d’autres 
personnes. 


Il s'agit d'obtenir et de donner du plaisir à son partenaire et à soi-même. On 
sollicite les zones érogènes, les organes génitaux, par des caresses, des baisers, 
des frottements, la pénétration. 


Il'existe de nombreuses façons de faire l’amour. 


si 


Chacun peut découvrir les manières qui lui conviennent le mieux : effectuer de 
nombreuses caresses sur tout le corps, des frottements, la stimulation du pénis, 
de la vulve ou d’autres zones érogènes, la pénétration vaginale, anale ou 
buccale. 


L'important, c’est d’en avoir envie et de se sentir prêt. Les limites étant le désir, 
le respect de l’autre et l'imagination des deux partenaires ! 


Généralement, on utilise le terme « faire l'amour » pour avoir un rapport sexuel, 
pour dire que ce rapport est l'expression physique d’un sentiment profond. 


Mais il est possible d’avoir envie d’un rapport sexuel sans être amoureux. 
Trivialement on dit que l’on « baise ». 


l'est préférable les deux partenaires abordent ce rapport sexuel avec la même 
intention... 


L'homme est pourvu d'un organe de pénétration, le pénis, et la femme d'un 
organe destiné à recevoir le pénis : le vagin. La pénétration est rendue possible 
grâce à l'érection du pénis. 


On peut multiplier les caresses, varier les positions, utiliser les vêtements, des 
objets érotiques. 


Dans le domaine de la sexualité, l'imagination des êtres humains est très 
grande. 


Ces préliminaires ne doivent pas être écourtés. Ils permettent la découverte du 
corps de l’autre et la préparation à la pénétration. 


Plus les préliminaires durent longtemps, plus la pénétration sera facile et plus 
la jouissance finale aura des chances d’être intense. 


AA 


Ils consistent en des caresses, l’exploration visuelle et tactile du corps de 
l’autre, des baisers avec la langue, des frottements, des pressions, la 
masturbation du partenaire. 


LE SEXE ORAL. 


Le sexe oral consiste à caresser les organes génitaux d’une autre personne avec 
sa bouche, à les lécher, à les masser avec la langue, les lèvres, à les stimuler. 


S'il s’agit d’un homme, on parle de fellation. La femme prend le pénis de 
l’homme en bouche, le lèche et le stimule. Succion, va-et-vient avec les lèvres. 


S'il s’agit d’une femme, on parle de cunnilingus. L'homme caresse les organes 
génitaux de la femme avec sa langue, les lèche, les aspire... 


Si les deux amants se prodiguent mutuellement du plaisir en léchant et 
embrassant les parties génitales de son partenaire, on parle de « 69 ». 


LE SEXE SANS PÉNÉTRATION 


Un vieux schéma de pensée consiste à dire que l’acte sexuel se limite à la 
pénétration. C'est évidemment faux |! 


La richesse sexuelle se fait à travers l’expérimentation. Vos corps ne se limitent 
pas aux organes génitaux. Tout est un terrain de jeu ! 


Certaines femmes n’apprécient pas la pénétration pour diverses raisons : 
mauvaises expériences passées, manque d’estime et de confiance en soi, 
anorgasmie, aucune connaissance de son corps, rapport au sexe tabou, peur 
sexuelle, vagin trop étroit, manque de lubrification... 


Il est possible de partager beaucoup de plaisir sans pénétration, par exemple 
par des caresses sur tout le corps ou au niveau des principales zones érogènes. 


Des baisers, des frottements contre le pubis, entre les cuisses ou les seins ou 
toute autre zone érogène du partenaire peuvent apporter du plaisir. 


On peut ne pas être prêt pour des pratiques sexuelles avec pénétration, pour 
des raisons personnelles momentanées ou plus durables. Dans ce cas, les 
caresses où la masturbation peuvent aussi être une façon de donner et de 
recevoir du plaisir sexuel. 


e Le cunnilingus : pour les filles, des caresses avec un doigt humide, la bouche 
ou la langue, au niveau de leur clitoris et sur l’ensemble de la vulve peuvent leur 
procurer un puissant orgasme. 


e La fellation : On peut caresser le pénis, les testicules du garçon avec la main, 
la langue ou la bouche, puis le prendre en bouche pour le sucer. 


Chez la femme, lors d’une excitation sexuelle et les préliminaires la vulve se 
modifie et s’humidifie. On appelle cela « mouiller ». 


Les sécrétions vaginales fonctionnent alors comme un lubrifiant naturel. || rend 
la pénétration plus agréable et protège le vagin desirritations. 


Pendant la pénétration, l’homme insère son pénis dans le vagin. 


Lorsque le pénis est entré dans le vagin, l’homme effectue de nombreux 
mouvements de va-et-vient pour stimuler le vagin, et indirectement le clitoris ; 
il varie le rythme, la force des coups de reins. 


Le plaisir des deux partenaires augmente au fur et à mesure de la stimulation 
vaginale par le pénis. 


L'ANATOMIE INTERNE PENDANT UNE PÉNÉTRATION 


Un rapport un peu trop précipité entraine souvent une lubrification insuffisante 
et de l’inconfort. Le manque de lubrification peut être aussi dû à des soucis, à 
l'angoisse, au stress, à la fatigue, ou à la prise de certains médicaments. 


En cas d'insuffisance ou d'absence de ce lubrifiant naturel, la sécheresse 
vaginale peut entrainer des douleurs, des irritations, des saignements. Il y a 
aussi plus de risques que le préservatif craque lors d’un rapport sexuel. 


Pour remédier à une lubrification naturelle insuffisante, il est possible d'utiliser 
un gel lubrifiant que l’on trouve en pharmacie. 


el intime 
. LE CONFORT INTIME 


AMÉLIORE 


Ce lubrifiant doit être à base d’eau ou de silicone si l’on utilise un préservatif. 


Il ne faut jamais utiliser de corps gras, comme l'huile, la vaseline ou le beurre 
surtout avec les préservatifs | 


Une femme a besoin de longs préliminaires. La lubrification du vagin est 
essentielle pour que la pénétration se passe le mieux possible. La mission 
principale est de faire monter le plaisir pour que le vagin soit bien lubrifié. 


Tant qu'il reste un doute sur la capacité de votre partenaire à être pénétrée, 
continuez les préliminaires. Embrassez-la, caressez-la, titillez-la et simulez la 
pénétration avec un doigt ou votre langue. C'est elle qui demandera à être 
pénétrée. 


Pour que la pénétration soit agréable, il est tout à fait possible de commencer 
par la langue, puis un doigt et le pénis. 


Enfin, sachez que si la femme ressent de l’inconfort, elle contractera son vagin 
inconsciemment, ce qui pourrait causer une souffrance. 


Toute pénétration doit commencer en douceur ! Au début, centimètre par 
centimètre, lentement et sensuellement. Les coups de rein suivants peuvent 
être plus francs, mais doivent garder de la lenteur pour qu'elle puisse 
s'acclimater. 


Le vagin est certes élastique et s’adapte au sexe du partenaire, mais à la base il 
est relativement étroit. 


e Changez de rythme : 


Qu'y a-t-il de plus ennuyant que la monotonie ? Il est bon de casser le rythme 
pour surprendre ! Au d’aller de plus en plus vite jusqu’à l’éjaculation, ralentissez 
le mouvement | 


Mieux, faites des mouvements circulaires avec votre bassin. 


Prenez un rythme rapide pendant quelques secondes puis ralentissez d’un 
coup. Passez d’un rythme à l’autre. Variez les rythmes. 


NL UT COURS. S 


e Caressez et embrassez votre partenaire en même temps : 


Lors de la pénétration continuez à vous occuper du corps de la partenaire. 
Agrippez-lui les fesses, caressez-lui les seins, mettez une main sur son cou, 
touchez-lui les cheveux, embrassez-la, léchez-la, etc. 


Mettez à profit toutes les zones érogènes dont elle dispose. Vous pouvez même 
lui parler sensuellement si vous voulez ! 


e Variez l'intensité : 


L'intensité, c’est votre manière de pénétrer. Il ne s’agit pas du rythme mais de 
votre coup de rein, de la façon dont vous allez en elle. 


Au début, vous devez y aller centimètre par centimètre. C’est tout à fait possible 
de recommencer quand elle ne s’y attend pas. 


Allez-y fermement, retirez-vous lentement, puis allez-y lentement et retirez- 
vous d’un coup avant de revenir en elle lentement mais puissamment. 
L'intensité doit s'accompagner de votre regard, de vos gestes. 


On peut pénétrer une femme lentement mais fort, lentement et tendrement, 
rapidement et fermement ou rapidement mais doucement. Vous voyez la 
nuance ? Faites selon votre ressenti, car cela ne se calcule pas, ça se vit! 


Les femmes finissent par être lassées des hommes qui ne jurent que par la 
pénétration et pour qui le rapport doit déboucher sur une performance. Ils 
tiennent longtemps, mais le rapport devient répétitif et douloureux. La relation 
sexuelle devient lassante et répétitive. 


La pénétration débouche sur la jouissance quand elle est le résultat d’un 
rapprochement entre deux corps qui se veulent. 


Quand vous pénétrez une femme, regardez-la dans les yeux, ressentez son 
souffle, la chaleur de son vagin, la douceur de sa peau, soyez en pleine 
conscience | 


De son côté, elle pourra également se connecter à son corps et contracter son 
vagin à chaque va-et-vient pour encore plus de sensations. 


LES POSITIONS 


La position classique et ses variantes : 


Cette position des plus classique s'appelle «le missionnaire ». La femme 
s’allonge sur le dos, écarte les jambes. L'homme se positionne au-dessus et la 
pénètre. L'homme soulage son poids en s'appuyant sur ses coudes tout en 
effectuant des va-et-vient dans le vagin. 
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La pénétration est plus profonde si la femme monte son bassin. Elle peut 
positionner un oreiller sous ses fesses. 


Pour décupler les sensations, la femme peut effectuer des mouvements 
rythmés avec son bassin. 


Voici des variantes qui permettent une pénétration plus profonde : 


La femme au-dessus face à face 


C'est la femme qui prend l'initiative. Encontrôlant les mouvement de son 
bassin, elle dose son plaisir. Elle ralentit lorsque celui de son partenaire culmine 


et que l’éjaculation se précise, pour prolonger la relation sexuelle. 


CR 
a . 
a >. 


\ N |. er 
EN  — 
PT + 


La femme au-dessus dos à dos : 


Sur le côté : 


Ces positions reposantes permettent de faire durer le plaisir. Voici la position 
dite de la « cuillère » : 


Face à face : 


Ces positions permettent de faire passer une grande intensité de sentiments, 
les yeux dans les yeux. 


La plupart du temps ces position sont appréciées pour leur fougue et leur 
pénétration profonde. 


Voici une des positions préférées des hommes, la levrette : 


La relation sexuelle doit être un moment d'échange de plaisirs mutuels, non pas 
un exploit sportif. C’est pour cela que l’on privilégiera le confort et le plaisir des 
deux partenaires en limitant la multiplicité des positions et leur difficulté. 


L'ORGASME 


Un orgasme, c’est une sensation de plaisir extrêmement intense pouvant se 
produire au cours d’un rapport sexuel ou d’une masturbation, chez la fille 
comme chez le garçon. 


L’orgasme 


Sensations 


Désir Excit. Plateau Orgasme | Résolution 
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Excitation : Plateau : Orgasme : Résolution : 

mise en place les tensions sexuelles après le point culminant période qui conduit 

des différentes s'intensifient pour de tension sexuelle, à une non-excitation. 

réactions sexuelles. atteindre le degré temps de «lâcher-prise» Durée variable 

La stimulation continue extrême. avec une sensation = En — 

permet à l'excitation Durée variable de bien-être intense, Sensation 

et au plaisir sexuel 1 concomitant d'une de relâchement 

de devenir de plus Sensualité, jeux sexuels, sensation de «battements» génital (qui peut être 

en plus intense. échanges, complicité rythmiques dans le vagin. retardé) et de 
Quelques secondes détente générale 

Modifications 
clitoridiennes et vulvaires, Sensation de plaisir intense, 
lubrification provoquant un état 


de conscience modifié, 


En général, au moment de l’orgasme, la respiration et le cœur s’accélèrent, les 
muscles de la zone génitale se contractent. 


L'activité sexuelle mène souvent à l’orgasme. C’est un plaisir intense. Chez 
l’homme, le signe le plus évident est l’éjaculation. Chez la femme, c’est 
beaucoup moins évident. Ce sont des contractions rapides et agréables de 
certains muscles à l’intérieur de son corps. 


e Chez la fille : l'orgasme se manifeste par une dilatation des organes génitaux, 
des contractions musculaires involontaires autour du vagin. 


Le clitoris possède 8 000 terminaisons nerveuses, deux fois plus que le pénis. 
Caresser le clitoris augmente généralement les chances de ressentir un 
orgasme. 


L'endroit qu’on nomme « le point G » est composé d’un ensemble de tissus, 
incluant une partie du clitoris, qu’on atteint en passant par le vagin. C’est une 
zone striée à l'entrée du vagin, qui peut procurer du plaisir quand on appuie 
dessus. 


Clitoridienne ou vaginale ? Ça n'existe pas ! Dans les deux cas, c’est le clitoris 
qui entre en jeu, soit directement, soit indirectement. 


e Chez le garçon : l'orgasme est lié à l’éjaculation. Mais un garçon peut aussi 
avoir un orgasme sans éjaculation ou une éjaculation sans orgasme. 


L’orgasme n'est pas un élément essentiel à l’activité sexuelle. Certaines 
personnes n’ont pas d’orgasme pendant une période plus ou moins longue. 


D'autres n’en ont jamais. Cela peut être dû à toutes sortes de raisons : manque 
de connaissances de son corps, difficulté à se laisser aller et à se concentrer sur 
son plaisir, manque d'intérêt pour la sexualité. 


Certaines personnes qui ont de la difficulté à se laisser aller avec un ou une 
partenaire ne connaissent l’orgasme que par la masturbation. 


e Arriver à jouir : 


Pourquoi les femmes peinent-elles à jouir durant la pénétration ? Quand elles 
sont seules, elles peuvent y arriver en quelques. Ici, elles doivent composer avec 
une autre personne, ce qui peut les troubler. 


La pénétration est différente si on la compare à la masturbation, ce qui peut 
empêcher l’orgasme d'arriver. 


Les nombreuses terminaisons nerveuses se concentrent à l’entrée du vagin. 
C'est le premier tiers du vagin qui est sensible aux stimulations du pénis. Le 
vagin est élastique et s'adapte à la forme et au diamètre du pénis. C'est surtout 
le clitoris qui génère des messages de plaisir. 


Les femmes tirent leurs orgasmes principalement du bouton du clitoris. Même 
si le clitoris enserre le vagin, son point d'ancrage le plus accessible et sensible 
se situe à l’extérieur. Le pénis ne fait que le frôler pendant la pénétration. 


Il'existe des solutions pour parvenir à l'orgasme durant la pénétration : 


e Tout en la pénétrant, collez-vous à elle et stimulez son clitoris grâce aux 
frottements avec votre pubis. 


e Relevez son bassin avec un coussin et tenez-vous droit pour que votre pénis 
touche la partie supérieure de son vagin, plus riches en terminaisons 
nerveuses. 


e La levrette est une très bonne position pour procurer des sensations 
nouvelles. 


e Encouragez-la à stimuler sa vulve et son clitoris comme elle sait le faire 
pendant que vous la pénétrez. 


e Parlez-lui, chauffez-la, embrassez-la, titillez son imagination pour que 
l'orgasme arrive, car le cerveau est la zone érogène principale d’une femme. 


L'AMOUR ANAL : LA SODOMIE 


Il s’agit d’une pénétration par l'anus. 


L'anus est doté d’énormément de terminaisons nerveuses dédiées au plaisir. 
Certaines personnes sont très réceptives au massage de l’anus par le pénis. 
Certaines femmes ressentent un plaisir diffus, par la stimulation indirecte du 
vagin, du clitoris et du périnée. 


Une hygiène stricte, une toilette poussée de l’anus et du colon sont 
indispensables. 


Le port d’un préservatif lubrifié par du gel à base d’eau est quasiment 
obligatoire. Pour éviter d'éventuelles contaminations, mais surtout pour éviter 
le contact entre le pénis et les bactéries de l'anus. 


Au début, il faut préparer les muscles de l'anus à se distendre. Par la 
lubrification avec la salive où avec une crème lubrifiante à base d’eau. Ensuite 
la pénétration d’un, puis deux doigts généreusement lubrifiés. 


La douceur est de rigueur. Après son introduction, le pénis doit progresser 
extrêmement lentement. Sans forcer. 


Au moindre signe de douleur il faut arrêter immédiatement. Le partenaire doit 
se détendre le plus possible. 


Les mouvements de va-et-vient peuvent commencer très lentement lorsque les 
muscles de l’anus et le conduit anal du partenaire sont suffisamment ouverts. 


Ensuite le mouvement peut s’accélérer, tout en respectant le confort du 
partenaire. 


QUELLE EST LA DURÉE DU RAPPORT ? 


La culture populaire a renforcé certains stéréotypes sur la sexualité. Beaucoup 
d'hommes et de femmes semblent croire au modèle fantasmé des gros pénis, 
des érections très dures et des rapports sexuels qui durent toute la nuit. L'idée 
la plus répandue serait qu’un rapport sexuel doit s’éterniser le plus possible. 


Cette vision de la sexualité, propagée par la pornographie, mène généralement 


à des déceptions sexuelles, à une insatisfaction et de multiples 
dysfonctionnements. 


En utilisant des données réalistes, la bonne durée d’un rapport sexuel, de la 
pénétration à l'éjaculation, préliminaires exclus, serait comprise entre 3 et 13 
minutes, ni plus ni moins. 


Un rapport de 1 à 2 minutes est considéré comme trop court. Jusqu'à 10 
minutes le rapport serait suffisant. Au quart d'heure, très satisfaisant. Au-delà, 
il s'éterniserait et serait perçu comme trop long. 


En revanche, les préliminaires devraient durer suffisamment longtemps pour 
que la femme soit prête pour la pénétration. 


APRES LE RAPPORT SEXUEL 


e Aller aux toilettes : 


Lors d’un rapport sexuel, l’urètre, qui se situe au-dessus de l’entrée du vagin, 
subit des frottements, qui peuvent entraîner des brûlures, voire une 
inflammation. Uriner après un rapport sexuel élimine les bactéries qui ont été 
propulsées dans l’urètre pour éviter les infections urinaires. 


e Se laver les parties intimes avec de l’eau tiède : 


La peau des parties intimes est déjà sensibilisée par l’acte sexuel. Laver cette 
zone avec de l’eau trop chaude peut donc être à l’origine d’irritations. L'eau trop 
chaude peut réduire l'efficacité du film gras qui protège la peau, la rendant plus 
sensible aux infections. 


e Utiliser des produits d’hygiènes les plus neutres possibles : 


l'est conseillé d'opter pour des produits d'hygiène spécialement dédiés à la 
toilette intime, sans parfum. Dotés d’un pH compris entre 4 et 8, proche de 
l'acidité du vagin, ils permettent de nettoyer cette zone particulièrement 
délicate en douceur. 


e Se rhabiller avec des vêtements pas trop moulants : 


Après une relation sexuelle, des résidus de fluides persistent au niveau des 
parties intimes. Il est déconseillé de porter des vêtements et des sous- 
vêtements moulants juste après un rapport. Le frottement du tissu, et 
l'humidité piégée localement peuvent être à l’origine d’une prolifération de 
microbes. Des vêtements et des sous-vêtements amples permettent de laisser 
l'air circuler | 


e Profiter de l’instant présent : 


Si vous profitiez de cet instant d'intimité pour échanger avec votre partenaire ? 
Après un rapport sexuel le corps libère une hormone, l’ocytocine qui favorise 
l'attachement. C’est donc le moment idéal pour tisser davantage de lien avec 
votre partenaire ! 


LES PRATIQUES SEXUELLES 


Les êtres humains sont différents les uns des autres. Leurs désirs le sont aussi. 


Il existe donc plusieurs façons de vivre sa sexualité. Certaines font sourire, 
d’autres intriguent, d’autres dégoûtent et d’autres encore sont illégales. Il en 
existe des centaines. 


En fait, les pratiques sexuelles acceptées ou celles considérées comme 
anormales sont définies par la « morale ». La « morale » change selon les 
sociétés. Par exemple, dans certains pays, il est normal de posséder plus d’une 
femme, ce qui est interdit dans beaucoup d’autres. 


La morale est souvent associée à la religion qui dit ce qui est acceptable et ce 
qui ne l’est pas. Il a fallu attendre que la religion perde de l'influence pour que 
la contraception, l'avortement et l'homosexualité soient acceptés socialement. 


Il y a 200 ans, on considérait que le baiser était indécent. 
e La monogamie : 


C'est la forme d'union sexuelle la plus connue. Elle consiste à s’unir avec une 
seule personne pendant quelques années ou toute une vie. 


e La polygamie : 


Dans certaines civilisations, il est normal pour un homme de posséder un harem 
avec plusieurs femmes. 


La polygamie, c’est le fait de se marier avec plusieurs personnes. Ce type 
d'union est illégal en France. 


En revanche, vous pouvez avoir des relations simultanées avec plusieurs 
partenaires. 


L’ORIENTATION SEXUELLE 


L'orientation sexuelle fait référence à la capacité de chacun(e) de ressentir une 
profonde attirance émotionnelle, physique et/ou sexuelle envers des 
personnes du sexe opposé et/ou de même sexe, et d'entretenir des relations 
intimes et sexuelles avec elles. 


e L’asexualité : 


Cette orientation sexuelle se définit par une absence de désir sexuel. Les 
personnes asexuelles n’ont que peu d'intérêt pour les relations sexuelles. Elles 
sont davantage attirées sur un plan sentimental. 


e L’hétérosexualité : 


Il s’agit de l’orientation sexuelle des personnes qui éprouvent de l’attirance 
émotionnelle, physique et/ou sexuelle pour une personne du sexe opposé. 


e La bisexualité : 


Ces personnes éprouvent de l’attirance émotionnelle, physique et/ou sexuelle 
aussi bien pour les femmes que pour les hommes. La bisexualité peut également 
être définie comme englobant les attirances envers les personnes quelles que 
soient leur identité de genre et leur sexe biologique. On parle alors aussi de 
pansexualité. 


e L'homosexualité : 


L'homosexualité est l’attirance et le désir que peut éprouver une personne vis- 
à-vis d’une autre du même sexe que le sien. 


Elle peut prendre la forme d’une relation amoureuse et/ou sexuelle. Dans notre 
société moderne elle n’est plus illégale et elle est de plus en plus acceptée. 


L'homosexualité, comme l’hétérosexualité, est une orientation sexuelle qui 
concerne chaque personne individuellement. 


A l'adolescence, on peut éprouver une attirance physique ou sexuelle, un 
sentiment amoureux, pour quelqu'un de son sexe. 


Il s’agit d’une une simple étape de la vie affective ou, si elle persiste, le début 
d’une véritable expression homosexuelle. 
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° LGBT (1Q+) : 


Acronyme signifiant Lesbiennes, Gays, Bi(es), Trans et Intersexes. Terme 
générique pour désigner et parler des orientations sexuelles et des identités de 
genre minoritaires dans leur globalité. On parle souvent de personnes LGBTI. 


e Coming out : 


Il s’agit de la révélation volontaire de son orientation sexuelle ou de son identité 
de genre. 


e Outing : 


C'est l’action de dévoiler l'orientation sexuelle ou l'identité de genre d’une 
personne LGBTI sans son accord. Il s’agit d’une atteinte à la vie privée, 
punissable par la loi. 


Ils sont attirés émotionnellement, physiquement et/ou sexuellement par 
d’autres hommes. Le mot anglais gay s'impose dans toutes les langues pour 
désigner les personnes homosexuelles. En France, il désigne spécifiquement les 
hommes homosexuels 

Les pratiques courantes chez les gays, sont : 

e Les baisers, les caresses. 

e Le frottement du pénis. 

e La masturbation et la masturbation mutuelle. 

e Le sexe oral : la fellation et le 69. 

e Le sexe anal : la sodomie. 

Les hommes qui pratiquent l'amour anal peuvent tirer du plaisir de la 
stimulation de leur prostate. D’autres ne retireront que de la douleur : il faut 
respecter les désirs de son partenaire. 


Elles sont attirées émotionnellement, physiquement et/ou sexuellement par 
d’autres femmes. Le mot « lesbienne » ainsi que le mot « saphisme » (fait d’être 
lesbienne) proviennent du nom de la poétesse grecque Sappho, qui vivait sur 
l'Île de Lesbos vers le Vle siècle avant J.-C. et a chanté l’amour des femmes pour 
d’autres femmes. 


Les pratiques courantes chez les lesbiennes, sont : 

e Les baisers, les caresses. 

e Le frottement des parties génitales, vulve à vulve. 

e La masturbation et la masturbation mutuelle. 

e Le sexe oral : le cunnilingus et le 69. 

e La pénétration et le sexe anal à l’aide de godemichets. 


L'homosexualité ne doit pas empêcher celui ou celle qui la vit d’être heureux. 
Souvent, pour cela, on a besoin de l’acceptation de sa famille, de son entourage 
et de la société. 


L'homosexualité peut encore être difficile à exprimer auprès de son entourage, 
et la discrimination crée beaucoup de souffrance et pousse parfois à se mettre 
en danger. 


e L’homophobie : 


L’homophobie, qui est le rejet des homosexuels et l’accomplissement 
d'actions hostiles contre eux constitue un délit en France. 


Tout comme on ne choisit 


pas d'être héterosexuel(le), Une personne 


L'orientation sexuelle 
on ne choisit pas non plus homosexuelle, transgenre 


n'est pas définitivement 
établie à l'adolescence 


d'être homosexuel(le), ou transsexuelle a les 


mêmes qualités humaines 
que n'importe quelle 
autre personne 


bisexuel(le) ou transgenre 
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Les personnes minoritaires 
par leur orientation sexuelle Traiter différemment (discrimination), se 
ou leur identité de genre peuvent moquer, insulter, agresser une personne 
être victimes d'homophobie ou à cause de son genre (parce que c'est 
de LGBTphobie. Elles peuvent être un garçon / une fille / un transgenre), de 
jugées, rejetées, méprisées, insultées, son orientation sexuelle (homosexualité / 
maltraitées physiquement. Cela peut bisexualité ou autre) est interdit par la loi 
provoquer une grande souffrance 
chez elles et nuire gravement 
à leur santé 


e La bisexualité : 


Une personne bisexuelle est attirée indifféremment par des personnes du 
même sexe et du sexe opposé. 


Stéréotype de genre : idée Ÿ 
reçue, idée toute faite, fausse L'environnement socioculturel 
croyance sur ce qui caractérise (médias, pubs, films, famille, religion...) 
un homme ou une femme peut véhiculer ces stéréotypes et donc influencer 
nos pensées, nos comportements et favoriser des 
différences de traitement entre filles et garçons : 
survalorisation ou à l'inverse dévalorisation, 
jugement, moquerie, insulte 
Le sexisme est le fait et parfois même maltraitance 
de traiter différemment 


une personne à cause de son 


sexe (parce que c'est une Filles et gaïçons, femmes 


fille ou un garçon); et hommes ont les mêmes £ ie 
Ÿ j : n Se 1 n .] € | 
c'est de la discimination droits : le droit de choisir e genre peuvent égalemen 


Certains stéréotypes 


mener à considérer 
faussement qu'un homme 
doit dominer la femme et 
ainsi favoriser la violence 
dans les couples 


et elle est interdite librement ses loisirs, son métier 
par la loi selon ses propres goûts, le droit 
d'être traité de manière égale. 
C'est le principe d'égalité 


L'orientation sexuelle n’est pas définitivement établie à l'adolescence. Tout 
comme on ne choisit pas d’être hétérosexuel(le), on ne choisit pas non plus 
d’être homosexuel(le), bisexuel(le) ou transgenre. 


Une personne homosexuelle, transgenre ou transsexuelle a les mêmes qualités 
humaines que n'importe quelle autre personne. 


Les personnes minoritaires par leur orientation sexuelle ou leur identité de 
genre peuvent être victimes d’homophobie ou de LGBTphobie. Elles peuvent 
être jugées, rejetées, méprisées, insultées, maltraitées physiquement. Cela 
peut provoquer une grande souffrance chez elles et nuire gravement à leur 
santé. 


Traiter différemment (discrimination), se moquer, insulter, agresser une 
personne à cause de son genre (parce que c’est un garçon / une fille / un 
transgenre), de son orientation sexuelle (homosexualité / bisexualité ou 
autre) est interdit par la loi. 


LE GENRE 


Les personnes intersexes sont celles dont les caractéristiques physiques, 
chromosomique et/ou hormonales ne correspondent pas aux définitions 
binaires des corps mâle ou femelle. Il est estimé que les personnes intersexes 
représentent 2 % des naissances, soit autant que de personnes. 


Le genre provient du sentiment d'appartenance des individus à une identité 
féminine, masculine, non-binaire ou autre. Alors que le genre est souvent réduit 
à tort à la seule notion de sexe biologique, il s'exprime en réalité sur 3 plans : 


e l'identité de genre : celle que nous ressentons, qui est l'expérience intime et 
personnelle de son genre profondément vécue par chacun(e). (je me sens 
homme, je me sens femme, je ne me sens ni l’un ni l’autre, je me sens les deux, 
je me sens alternativement femme et homme, où d’un autre genre). Cette 
identité de genre peut coïncider ou non avec le genre assigné à la naissance. 


e l'expression du genre: ce qui dans notre attitude ou notre apparence 
physique nous identifie socialement comme appartenant à un genre ou à 
l’autre. 


e le sexe biologique : les caractéristiques sexuées de notre corps (organes 
génitaux, chromosomes sexuels, etc.). 


L'identité de genre et l'expression de genre peuvent s'exprimer 
indépendamment du sexe biologique. C’est un terme utilisé en sciences 
humaines et sociales pour analyser un contexte socio-culturel, au même titre 
que d’autres catégories comme l’appartenance ethnique, la religion ou la 
catégorie socio-professionnelle. 


Hold-Up Films & Productions présente 
un film 
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Le film « Tomboy », réalisé par Céline Sciamma en 2011, raconte l'histoire de 
Laure, une jeune fille de 10 ans qui se fait passer pour un garçon nommé 
Michaël lorsqu'elle emménage dans un nouveau quartier. Le film explore les 
thèmes de l'identité de genre et de l'acceptation de soi. 


e Non binaire : 


Personnes qui ne se reconnaissent ni exclusivement dans le genre féminin, ni 
exclusivement dans le genre masculin. Se désigner non-binaire peut être une 
façon de rejeter les stéréotypes de genre. 


e Trans ou transgenre : 


Les personnes trans ou transgenres sont celles dont le genre, homme ou 
femme, assigné à la naissance sur la base des organes génitaux externes ne 
correspond pas à leur identité de genre. 


Il existe autant de parcours trans que de personnes concernées. Elles peuvent 
décider ou non si elles souhaitent effectuer une transition, c’est-à-dire un 
changement de leur apparence physique et/ou de leur identité sociale. 


Le terme transsexualisme est essentiellement médical. Il est aujourd’hui rejeté 
et considéré comme stigmatisant. Il en va de même pour le terme 
« transexuelle » à proscrire pour parler d’une personne transgenre. 


LA STIMULATION SEXUELLE 


L’excitation sexuelle est un réflexe qu’on ne peut pas contrôler. On peut la 
stimuler. En effet, comme le sexe est une occupation agréable, les gens ont 
souvent tendance à chercher des moyens pour provoquer, prolonger ou 
augmenter l'excitation. 


SUBSTANCE EFFETS D'ATTENTE* 


Euphorie, stimulation, relaxation, 
levée d'inhibitions 


Alcool 


Euphorie, relaxation, baisse du délai 


Cannabinoïdes es | e - 
His de réaction, distorsion des perceptions 


Opioïdes Euphorie, somnolence, sédation 


Stimulants (cocaïne, 


2 2 ; Excitation, énergie, endurance 
méthamphétamine) 


Club drugs Hallucinations, 
(MDMA/ecstasy) sensibilité tactile, 
levée d'inhibitions, 
Sex drugs augmentation de la libido, 
{cathinone, GHB, poppers) amplification de l'empathie 
Drogues dissociatives Dépersonnalisation, delirium, 
{kétamine, PCP, DXM) intensification des perceptions sensorielles 


Hallucinogènes (LSD, 
champignons, mescaline) 


Hallucinations, perceptions altérées 


* On appelle « effets d'attente » les effets recherchés par les consommateurs 
pour chacune des substances. 


e Les aphrodisiaques : 


De tout temps, on a essayé de trouver des aliments qui augmentaient le désir 
ou la performance sexuelle. Ce sont des aphrodisiaques. 


Parmi les principaux, il y a les bananes, la muscade, la cannelle, la menthe, les 
huîtres et les fruits de mer. Il n’y a aucune preuve que ces aliments sont 
vraiment efficaces. 


e L'alcool, les drogues et la cigarette : 
On associe souvent l'alcool, les drogues et la cigarette à la sexualité. 


En petite quantité, ces substances peuvent augmenter le désir et l'excitation. 
En grande quantité elles ont un effet inverse : elles tuent le plaisir. 


Avec le temps, elles peuvent avoir des effets négatifs et même causer des 
problèmes d’érection et d’impuissance pour les hommes. 


(4 L'alcool peut 

- Faire perdre le contrôle de ses actes : avoir 

des relations sexuelles non consenties, oublier 

d'utiliser le préservatif... 

- Désinhiber et affecter la capacité à se fixer 
des limites : prise de risque, violence... 
- Perturber la bonne compréhension des 

réactions de l'autre 
- Réduire le plaisir sensoriel lors des rapports 
sexuels 


L'alcool 
(bière, autres boissons 
alcoolisées) est interdit 
de vente aux mineur(e)s 
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Avec l'alcool, il aussi le risque 
- de toxicité aigue grave (plus on est jeune, 
plus le risque de coma éthylique est élevé). 

- de faussement croire qu'on a besoin de boire 
pour réussir à avoir des rapports sexuels ou 
surmonter des situations de stress 
- de devenir dépendant à l'alcool ou à d'autres 


drogues (paka...) 


Avoir des relations sexuelles 
avec une personne en état 
d'ivresse peut être considéré 
comme un viol car la personne 


n'est pas pleinement consciente 
de ses actes et n'est pas 
en capacité de donner son 


consentement 


e Le Viagra : 


Le Viagra comme d’autres médicaments du même type permet aux hommes 
d'obtenir une érection à coup sûr. 


Ils sont utilisés surtout par des hommes âgés de 45 à 75 ans ayant des 
problèmes d’érection. 


Comme ces médicaments peuvent être dangereux pour les gens souffrant de 
des problèmes cardiaques. Il est recommandé de consulter un médecin avant 
de les utiliser. 


e Les jouets sexuels : 


Pour se masturber ou pour augmenter le plaisir lors d’un rapport sexuel, 
certains achètent et utilisent des gadgets sexuels : 


Vibromasseur 
Plug anal 


Godemichet Stimulateur 
ceinture fl de prostate 


_ Double 
Pompe pour pénis godemichet 


Plug anal à boules 


Anneaux 


pour pénis 


Stimulateur 
de clitoris 


Les godemichets, des plugs, des sex-toys permettent la stimulation sexuelle, la 
pénétration vaginale, anale et l’excitation des zones érogènes. 


Il n'y a pas d’âge idéal pour avoir ses premiers rapports sexuels. Chacun doit 
pouvoir ressentir quand il est prêt et, surtout, quand le désir est partagé. 


On constate que le premier rapport sexuel se déroule à peu près à l’âge de la 
majorité, soit le plus souvent aux alentours de 17 ans chez les hommes. Un peu 
après chez les femmes. 


Ine faut pas s'inquiéter si à cet âge on n’a pas encore fait l’amour, ni rechercher 
à tout prix n'importe quelle relation pour faire « comme tout le monde ». Ne 
pas subir la pression sociale. 


Vous ne pouvez pas forcer une personne à avoir un rapport sexuel si elle n’est 
pas d’accord. 


L’agression sexuelle et le viol sont punis par la loi et la personne qui agresse 
peut aller en prison. 


Une agression sexuelle C’est par exemple toucher les fesses, caresser les seins, 
embrasser où déshabiller une personne en la forçant, en la menaçant ou par 
surprise. 


Le viol C'est quand il y a un rapport sexuel avec une personne en la forçant, en 
la menaçant ou par surprise : pénétration dans le vagin, l'anus ou la bouche, 
avec le sexe, avec les doigts ou avec un objet. 


e Dire « NON » si l’on n’a pas envie : 


Pas prêt, pas le bon moment, pas à cet endroit, pas de préservatif sur soi. 


Les raisons de ne pas avoir envie d’un rapport sexuel ou d’être caressé de 
manière intime sont multiples. Il peut être difficile de les exprimer, soit parce 
qu'on est gêné, soit parce qu’on craint la réaction de l’autre. 


« J'ai le droit de dire oui si j’ai envie. 
Je dois dire non si je ne suis pas d’accord. » 


Mais savoir dire « non », savoir dire « stop » quand les choses vont trop loin, 
qu’elles ne correspondent plus à ce qu’on désire, savoir écouter son ressenti, 
c'est important, notamment pour bien vivre ses prochains rapports. 


On peut parler de ses freins avec son ou sa partenaire. Pas forcément pour 
convaincre mais pour être compris. 


Ce qui est recherché avant tout, c'est un plaisir partagé. Il ne faut pas s’oublier 
soi-même, car on existe à deux dans une relation, et les deux désirs doivent 
pouvoir s'exprimer. 


« Je dois aussi accepter le refus des autres. » 


Notre corps nous appartient et notre sexualité aussi. Mais cette liberté est 
confrontée à des limites : Code civil, Code pénal, Code de santé publique qui 
visent la protection des personnes. 


e L'âge des partenaires : 


La loi ne fixe pas l’âge à partir duquel une personne a le droit d’avoir des 
relations sexuelles. Elle n’interdit pas à deux adolescents d’avoir des relations 
sexuelles si tous les deux sont d’accord. 


Des mineurs consentants peuvent avoir des relations sexuelles, à condition que 
la différence d'âge ne soit pas importante. En dessous de 15 ans, le 
consentement est systématiquement mis en doute, l’enfant n'ayant pas la 
maturité suffisante. 


Une personne majeure, qui a atteint l’âge de 18 ans, n’a pas le droit d’avoir des 
contacts sexuels pénétration, caresses avec un mineur de moins de 15 ans, 


même si ce dernier est consentant. 


partenaire a 
plus de 18 ans 


j'ai plus =" 
de 18 ans 
15 et 18 ans 


Oui si les relations sont 
consentantes et si ton 
ou ta partenaire n'a pas 
autorité sur toi. 


de 15 ans D 


C’est interdit par la 
loi, même si tu es 
consentant(e). 


mon ou ma 
partenaire a 
entre 15 et 18 ans 


Oui si les relations sont 
consentantes et si tu 
n'as pas autorité sur 
ton où ta partenaire, 


Oui, si vous êtes 


librement consentants 
tousles deux, 


Pas interdit par la loi 
mais les parents S'y 
opposent souvent et la 
justice peut être saisie 
pour enquête. 


mon ou ma 
partenaire a 
moins de 15 ans 


C’est interdit, même 
si ton ou ta partenaire 
est consentant(e), 


Pas interdit par la loi 
mais les parents s'y 
opposent souvent et la 
justice peut être saisle 
pour enquête. 


Pas Interdit Par Ia loi 
ar les parents s'y 
l posent Souvent et la 
Justice peut être saisie 
Pour enquête, 40 


Une personne ayant autorité, comme un entraîneur, Un moniteur, un 
animateur, un professeur, un parent ne peut avoir une relation sexuelle avec un 
adolescent, et encore moins un enfant. 


Vous avez le droit de dire non même si vous êtes marié ou si vous êtes 
amoureux ; même si vous avez reçu un cadeau ; même si vous étiez d'accord au 
début même si vous avez peur d'une rupture. 


Et si vous ne savez pas, si vous avez besoin de réfléchir, si vous craignez que 
votre partenaire réagisse mal, parlez-en à un proche ou quelqu'un de confiance. 


LA CONTRACEPTION 


Dès la première relation sexuelle avec éjaculation, une grossesse peut 
survenir. 


Cette grossesse peut mal tomber: difficultés familiales, ressources 
insuffisantes, trop jeune âge, partenaire qui ne veut pas s'engager, études à 
terminer. 


Les moyens de contraception sont utilisés pour éviter une grossesse non 
souhaitée. Il en existe un grand nombre. Voici les principaux : 


e Le retrait : 


L'homme retire son pénis du vagin quand il sent qu’il va éjaculer. L’éjaculation 
se fait en dehors du corps de la femme. Cette méthode est très peu fiable. || 
faut se contrôler juste avant le réflexe de l’éjaculation, ce qui n’est pas évident 
du tout. De plus, le pénis sécrète quelques gouttes de lubrifiant naturel qui 
contient déjà quelques spermatozoïdes. Cette méthode est assez frustrante et 
surtout bien peu efficace. 


e Les méthodes hormonales : 


Il s’agit de prendre certaines hormones qui font croire au cerveau que la femme 
est enceinte. || n’y aura donc pas d'ovulation. 


La méthode la plus connue est la pilule contraceptive. Toutefois, ce n’est pas la 
seule. Les femmes peuvent également prendre des hormones sous forme de 
timbres, d’anneaux vaginaux ou d'injections. Ces méthodes sont très efficaces 
si on les utilise correctement. 


e Le stérilet : 


. 


Il s’agit d’un dispositif que le médecin introduit dans l'utérus et qui empêche la 
nidation de l’œuf fécondé. 


Il'existe deux types de stérilets : le stérilet hormonal (qui contient une hormone 
artificielle) et le stérilet de cuivre (qui ne contient pas d’hormonel).lIls sont petits 
et en forme de «T ». 


Le stérilet se révèle très efficaces et peut rester en place pendant 3 à 5 ans. 


Le médecin le retire si la femme projette une grossesse. 


Les préservatifs sont très efficaces lorsqu'ils sont bien utilisés. Ils bloquent le 
chemin aux spermatozoïdes. 


Il existe des préservatifs masculins et féminins. Les préservatifs, masculin et 
féminin, sont les seuls moyens de se protéger des maladies sexuellement 
transmissibles lors d’une pénétration. 


Ils sont aussi un moyen de contraception. Il faut les utiliser lors de tout rapport 
sexuel avec pénétration vaginale ou anale. 


Les risques de transmission du virus du sida sont plus faibles lors d’une 
pénétration buccale, mais il est préférable d'utiliser, pour cela aussi, un 
préservatif. 


Si vous avez rarement utilisé un préservatif dans l’année écoulée, il est 
recommandé de vous faire dépister pour les maladies sexuellement 
transmissibles et le sida. 


Avant d'arrêter d'utiliser le préservatif avec son partenaire sexuel régulier, le 
mieux est d'effectuer des tests de dépistage afin de vérifier qu'aucun des deux 
n’est atteint par le VIH ou des IST. 


Mais dans ce cas, la fidélité doit être réciproque, et il faut utiliser un autre type 
de contraceptif si l’on ne veut pas risquer une grossesse. 


Le préservatif masculin est un tube de latex que l’on déroule et qui recouvre le 
pénis en érection. 


Il'est très facile de s’en procurer dans les pharmacies et les supermarchés. 


Pour éviter les cafouillages lors de l’acte sexuel, en face de son partenaire, ce 
qui couperait le désir, il est pertinent de s’exercer au maniement du 
préservatif avant la relation sexuelle. S'exercer à le dérouler sur le pénis : le 
tutoriel est décrit dans le chapitre suivant consacré exclusivement à ce moyen 


de contraception pratique. 


Le préservatif féminin est aussi un moyen de se protéger des maladies 
sexuellement transmissibles et du virus du sida. 


Le préservatif féminin est moins utilisé. Il ressemble au préservatif masculin, 
mais il est plus gros. 


C'est évidemment moyen de contraception. Plus large que le préservatif 
masculin, la femme l'installe à l’intérieur de son vagin et il se maintient grâce à 
un anneau souple. 


Il a l'avantage de pouvoir être mis en place avant le rapport sexuel. On trouve 
le préservatif féminin en pharmacie et sur Internet. || peut aussi remplacer le 
préservatif masculin en cas d'allergie au latex puisqu'il est constitué d’une autre 
matière. 


Les préservatifs sont intéressants, car ils permettent de se protéger de la 
grossesse et des ITS. Cependant, il ne faut pas oublier de les mettre ! 


Trop de jeunes ne sortent pas et n’utilisent pas le préservatif par timidité, par 
peur de la réaction du partenaire. Proposer une relation protégée grâce à un 
préservatif est un gage de respect de son partenaire. 


Le préservatif est un mode de protection qui est facile d'accès, et donc 
recommandé lors des premiers rapports sexuels. 


e Le diaphragme : 


Le diaphragme est une sorte de couvercle en latex qu’on installe sur le col de 
l'utérus. 


Il bloque l’entrée des spermatozoïdes. On l'utilise habituellement avec des 
spermicides. Le principal avantage du diaphragme est qu’il est réutilisable. 


Il est parfois difficile à installer et il peut se déplacer sans qu’on s’en rende 
compte. De plus, il ne protège pas contre les ITS. 


e Les spermicides : 


Les spermicides sont des produits chimiques qui tuent les spermatozoïdes. 


HARMATEX 1,2% 


CHLORURE DE BENZALKONIUM 


CRÈME VAGINALE 


l' | NOTECH tube de 72 g avec applicateur 


INTERNATIONA 


On les trouve sous forme de crème, de gel, de mousse ou de suppositoires 
vaginaux. 


On doit les utiliser avec une autre méthode comme le préservatif où le 
diaphragme. Ils n’offrent pas de protection contre les maladies sexuellement 
transmissibles. 


e La stérilisation : 


La stérilisation est une intervention chirurgicale qui permet de ne plus avoir 
d'enfants. Attention : cette opération est irréversible. 


Trompe de Cavité 
Fallope utérine 


Ligature 
Ovaire des trompes 


Pour les femmes, on parle de ligature des trompes. Cette opération consiste à 
attacher ou boucher les deux trompes de Fallope qui transportent les ovules 
des ovaires à l’utérus. 


AVANT LA VASECTOMIE APRÈS LA VASECTOMIE 


Pour l’homme, on parle de vasectomie. Cette intervention consiste à couper les 
canaux qui transportent les spermatozoïdes à partir des testicules. L'homme 
éjacule quand même, mais son sperme ne contient plus de spermatozoïdes. 


Cette opération n'altère pas la vie sexuelle, au contraire : la personne stérilisée 
n'ayant plus à se préoccuper d’une grossesse non désirée. 


e La pilule du lendemain : 


La pilule du lendemain est une pilule que l’on prend pour prévenir une 
grossesse après une relation sexuelle non protégée. 
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La contraception d'urgence est délivrée sans ordonnance, dans les pharmacies, 
à l’infirmerie du collège ou du lycée. Elle est gratuite pour les mineures. Le délai 
maximum pour la prendre est de 72 h après le rapport. 


On peut aussi se la procurer chez le médecin, dans les pharmacies et certains 
centres de planification familiale. 


Il s’agit d’une contraception de rattrapage, que l’on doit prendre le plus 
rapidement possible après un rapport sexuel non ou mal protégé. Par exemple, 
si la fille ne prend pas de contraception, si elle l’a oubliée, si la relation sexuelle 
a eu lieu sans la protection d’un préservatif où bien encore si le préservatif a 
craqué. 


Plus elle est prise rapidement après le rapport, plus elle est efficace. La 
contraception d'urgence est moins efficace qu’une contraception classique 
pour protéger des grossesses. 


Il existe une autre contraception d'urgence, que l’on peut prendre jusqu’à 
cinq jours après le rapport sexuel, mais il faut une ordonnance pour l'obtenir. 


Devenir parent c'est être prêt à vivre des changements 
sur le corps de la mère et de nombreuses émotions : 


amour, joie... mais aussi fatigue, inquiétude... 


Devenir parent implique 
de lourdes responsabilités 
(financières, éducatives) 
avec un engagement fort 
pour l'avenir de son enfant 


pouvoir choisir le 


Ilest important de 


le plus adapté pour avoir un 
enfant et la contraception 
permet ce choix 


Devenir parent c'est être prêt à vivre 
des changements importants dans sa vie : 
parcours scolaire, projet professionnel, 
risque de perturbation de la qualité des 
relations avec le partenaire, 
la famille. 


PES 


Il'existe de nombreux 
moyens de contraception 
efficaces, sûrs et « gratuits » : 
préservatifs, pilules, implant, DIU 
(Dispositif Intra Utérin) 


moment 


. = 
Les mineures 


Les méthodes naturelles type peuvent dema 


le retrait (« lâcher dehors » ou 

coït interrompu), méthode du 
calendrier, de la glaire. ne sont 

pas efficaces pour éviter une 
grossesse / 


parental 


La pilule d'urgence est un comprimé à prendre 
le plus vite possible après un rapport sexuel 
non protégé (jusqu'à 5 jours). 
Attention, ce n'est qu'une solution de secours 


Il'est possible de 
demander un test de 
grossesse (urinaire en général) 
à l'infirmerie de l'école, dans 
les structures de santé, 
en pharmacie ou avec un 
professionnel de santé 


une contraception 
sans l'accord 


nder Les consultations pour la 


contraception et la plupart des 
contraceptifs sont « gratuits » 
(sans avance de frais) chez les 
médecins ou sages-femmes 
(privé, dispensaires, 
hôpitaux) 


Une grossesse doit être 
suspectée des un retard de règles. 
Au moindre doute, il faut faire 
rapidement un test de 
grossesse 


EE 


L'IVG : Interruption Volontaire 
de Grossesse est une possibilité 
en cas de grossesse non désirée. 
Elle n'est possible que jusqu'au 
3° mois de la grossesse. Les mineures 
peuvent la réaliser sans prévenir 
leurs parents mais devront être 
accompagnées d'un majeur 


LES PRÉSERVATIFS MASCULINS 


Les préservatifs masculins permettent de faire l’amour lorsqu'on ne désire pas 
d'enfant, en empêchant les spermatozoïdes d’être déposés au fond du vagin. 


Surtout, ils empêchent le contact direct entre le sperme, le pénis et le vagin. Ils 
protègent de nombreuses maladies transmissives sexuellement. 


Il'existe plusieurs modèles parce que, selon l’anatomie (la largeur du sexe du 
garçon, par exemple) ou la pratique sexuelle (fellation, pénétration vaginale ou 
sodomie), un modèle peut être plus adapté qu’un autre. 


e Ilexiste des préservatifs de différentes largeurs. 


e Certains préservatifs sont plus épais que d’autres, l'épaisseur est mentionnée 
sur l'emballage. 


e Les préservatifs peuvent être déjà lubrifiés, ou non. Pour la fellation, il vaut 
mieux utiliser des préservatifs non lubrifiés. 


e Ils existent dans différentes matières : latex ou polyuréthane pour les 
allergiques au latex dans le cas du préservatif masculin ; nitrile ou polyuréthane 
pour le préservatif féminin. 


e Ilexiste des préservatifs parfumés : fraise, banane, chocolat, menthe, vanille, 
etc. 


e Beaucoup possèdent au bout un réservoir pour retenir le sperme. 


Le réservoir 


Vérifiez que les préservatifs que vous avez achetés correspondent aux normes 
européennes grâce au logo « CE » qui doit apparaître sur l'emballage. La date 
de péremption ne doit pas être dépassée. 


Quand on utilise un préservatif, il est nécessaire d’utiliser des gels à base d’eau 
ou de silicone. La plupart des préservatifs sont déjà lubrifiés, mais parfois pas 
suffisamment ; dans ce cas, l’ajout avant et pendant le rapport d’un gel 
lubrifiant peut être nécessaire ou plus confortable. 


En cas de pénétration anale, la sodomie, le gel est toujours nécessaire car il n’y 
a aucune lubrification naturelle ; la muqueuse anale est très fragile et très 
sensible. 


Classic 


jubrifiant 


intime 
gel in 5 
AMÉLIORE LE CONFORT INTI 


Ne jamais utiliser du beurre, de la vaseline, des pommades ou des crèmes... Au 
lieu de lubrifier le préservatif, ils le fragilisent, ce qui augmente le risque de le 
voir craquer. 


Ajouter du gel lubrifiant permet de réduire le risque de rupture du préservatif, 
et donc le risque de maladies sexuellement transmissible et du sida. Ainsi que 
d’une grossesse non désirée. 


COMMENT POSER LE PRÉSERVATIF ? 


 __ 


Il ne faut pas craindre de parler du préservatif. Vouloir préserver sa santé, c’est 
une marque de considération pour le partenaire. 


Ayez toujours quelques préservatifs avec vous, si vous comptez avoir des 
relations sexuelles avec un partenaire qui n’est pas le vôtre depuis longtemps. 
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Le préservatif ne se pose pas à cet endroit | 


Voici un mode d'emploi succinct pour bien l'utiliser : 


(O] 

Prenez un Lorsque vous avez Avec le Déroulez le 
préservatif récent une belle érection préservatif, préservatif le long 
dont la pochette bien dure, la pose couvrez le gland. du pénis en 

est intacte. peut commencer. Laissez un espace érection. 
Découpez avec Décalottez le libre au bout du 

soin la pochette. gland en préservatif pour le 
Sortez le retroussant le sperme. 

préservatif prépuce. 

délicatement. 
nn! 
® © @) 

Recouvrez le C'est prêt ! Retirez-vous tout Ôtez le 

pénis en Pas de vaseline de suite après préservatif du 


déroulant le 
préservatif 
entièrement, 
jusqu'aux bourses 


ou de corps gras. 

Eventuellement 
un lubrifiant 

intime vendu en 
pharmacie. 


l’éjaculation. 
Maintenez le 
préservatif à la 
base du pénis 
pour ne pas le 
perdre. 


pénis, sans en 
renverser le 
contenu. 
Nouez-le et jetez 
le à la poubelle. 


EN 


Les étapes de Le marquage pour En cas de rapport sexuel et dès le 
l'utilisation d'un « Conformité Européenne » ou 1° rapport sexuel, il y a un risque 
préservatif masculin NF pour « Normes Françaises » de grossesse et d'IST 
dans l'ordre garantit la qualité du produit (Infections Sexuellement 
chronologique Transmissibles) /) 
== 


Le préservatif 
est le seul moyen qui 
permet d'éviter 
grossesse 
etIST 


Les préservatifs sont très 
accessibles : 
- délivrés gratuitement dans 


plusieurs lieux (Citez les sites 
les plus faciles d'accès selon > 
la zone géographique) Ne pas utiliser 
- dans les commerces 2 préservatifs Ilest important 
en même temps lors d'un (de toujours avoir un 
rapport sexuel préservatif sur soi 
(risque de rupture) (au cas où) 


Garder les préservatifs à l'abri de forte 
chaleur et de chocs qui pourraient le L'utilisation du 
détériorer (ne pas laisser dans la voiture, préservatif est un 
intérêt d'une boite de protection) signe de maturité et 
de responsabilité 


CONCLUSION 


La sexualité est une partie importante de la vie. Si on la vit bien, elle peut être 
une source de grands plaisirs. En revanche, elle peut aussi provoquer de grands 
drames. Il faut donc apprendre à faire attention à soi. C’est la raison d’être de 
ce petit document. En effet, comprendre la sexualité, c’est se donner des outils 
pour bien la vivre. 


Nous aurions aimé que ce fascicule se termine ici. 
La vie réserve de très bonnes surprises, 
mais aussi de moins bonnes. 


C'est pour cela que vous trouverez ci-dessous 
plusieurs chapitres sur les moins bons côtés 
de la vie sexuelle. 


La santé sexuelle repose 


sur un équilibre 


entre 3 piliers. 


La sécurité 
dans ses relations, 
sans contrainte, 
ni discrimination, 
ni violence. 


L’autonomie 
dans ses relations 
sexuelles, en ayant accès 
aux ressources 
nécessaires pour être 
tenu informé. 


La satisfaction 
physique mais aussi 
sociale, psychique et 

émotionnelle, dans le cadre 
d'une approche positive 
et respectueuse de 
la sexualité. 


L'AVORTEMENT OÙ INTERRUPTION 
VOLONTAIRE DE GROSSESSE : 


L'interruption volontaire de grossesse (ou IVG) est un recours pour une femme 
enceinte ne désirant pas poursuivre sa grossesse. En France, la loi l’autorise 
pendant les quatorze premières semaines suivant le début des dernières règles. 
Par conséquent, il n’est pas possible de procéder à une IVG au-delà de 
12 semaines de grossesse. 


Une mineure peut y avoir accès à condition d’être accompagnée par la personne 
majeure de son choix : rien ne l’oblige à en parler à ses parents. 


Il faut faire la différence entre interruption volontaire de grossesse (IVG) et 
interruption médicale de grossesse (IMG). L’interruption médicale peut avoir 
lieu à tout moment de la grossesse et jusqu’à son terme lorsque la santé de la 
femme est mise en péril ou lorsqu'il existe une forte probabilité que l'enfant à 
naître soit atteint d’une affection très grave reconnue comme incurable au 
moment du diagnostic. 


L'avortement n’est pas un moyen de contraception. L'intervention se déroule 
gratuitement dans des cliniques spécialisées, dans certains hôpitaux. 


Il existe plusieurs méthodes pour procéder à un avortement. La plus courante 
consiste à dilater le col de l'utérus et à aspirer le contenu de l'utérus à l’aide 
d’un petit aspirateur. 


En ce qui concerne un avortement, il faut se rappeler que plus on s’y prend 
rapidement, plus l'intervention est facile. 


x x 


Les individus s’opposant à l'avortement et à l'euthanasie s'appuient 
habituellement sur des valeurs religieuses. Ils prônent souvent pour la femme 
un rôle passif et soumis à la volonté de leur mari. 


Pour le mouvement pro-choix, c'est le droit de la femme de disposer de son 
corps. C’est donc à elle de décider si elle désire ou non avoir un enfant. Ce 
mouvement a été mis sur pied par des groupes féministes. 


C'est à l'a moi! 


LES INFECTIONS TRANSMISSIBLES 
SEXUELLEMENT (ITS) 


Lors d’une relation sexuelle non protégée, il y a un risque de transmettre ou 
d'attraper une infection transmissible sexuellement (ITS). Les ITS se 
transmettent par les liquides du corps (sperme, sécrétion vaginale, sang) et 
parfois par simple contact avec une région infectée de la peau (par exemple, 
l’herpès). Si elles ne sont pas traitées, la plupart des ITS peuvent mener à des 
complications. 


Il ne faut jamais oublier que certaines infections ne montrent pas de 
symptômes. En cas de moindre doute, il faut consulter un médecin. De plus, il 
est conseillé d’avoir des relations sexuelles protégées. 


Voici une description des principales ITS et de leurs symptômes : 
e La chlamydia : 


La chlamydia est l'ITS la plus répandue. Elle est causée par une bactérie. Les 
symptômes les plus courants sont des écoulements et des douleurs en urinant. 
Il faut noter que, pour la femme, cette infection passe souvent inaperçue, ce 
qui peut causer des complications. Cette infection se traite facilement avec des 
antibiotiques. 


e La gonorrhée : 


La gonorrhée ou « chaude-pisse » est une infection courante. La plupart des 
femmes n’ont aucun symptôme. Les hommes, en revanche, observent des 
écoulements et éprouvent une grande douleur en urinant. Cette infection se 
traite également avec des antibiotiques. 


e La syphilis : 


La syphilis est une infection rare. Le premier signe est un ulcère qui apparaît sur 
la peau de la bouche, du pénis, du vagin ou de l'anus. C’est ce qu’on appelle un 
« chancre ». Il ne fait pas mal et disparaît de lui-même en quelques semaines. 
Si la maladie n’est pas traitée, elle peut toucher le système nerveux et le 
système cardio-vasculaire. Dans certains cas, elle peut même causer la mort. 


e L’herpès génital : 


L'herpès génital est causé par un virus. || provoque habituellement des plaies 
douloureuses sur les parties génitales. Quand c’est le cas, il ne faut pas avoir de 
relations sexuelles, car on risque de contaminer le ou la partenaire. Il n'existe 
aucun traitement contre l’herpès génital, mais des médicaments peuvent aider 
à le soulager. 


e Le virus de l’hépatite : 


C'est un virus qui peut causer des maladies du foie. Il ne se guérit pas. En 
revanche il existe un vaccin pour le prévenir. L’hépatite B peut se transmettre 
lors de relations sexuelles non protégées. Chez la plupart des personnes 
atteintes, le système immunitaire se défend rapidement et avec succès. 
Toutefois, même si les symptômes disparaissent, beaucoup de personnes 
peuvent continuer de transmettre le virus. 


e Les morpions, ou poux du pubis : 


Les morpions sont des petits insectes. Ils vivent dans les poils du pubis ou 
d’autres parties du corps où ils pondent leurs œufs. Ils se transmettent par 
contact intime ou par l'échange de vêtements. Ils causent des démangeaisons. 
On s’en débarrasser à l’aide de shampoings spéciaux. 


e Le virus du papillome humain (VPH) : 


Le VPH est un virus qui se transmet par contact. Il en existe plusieurs types. La 
plupart ne sont pas très graves, mais certains peuvent causer le cancer de 
l'utérus. C’est pourquoi les jeunes filles devraient passer un test de Pap dans les 
trois ans qui suivent leurs premiers contacts sexuels. Ce test permet de détecter 
les cellules anormales dans l'utérus. 


Le SIDA (syndrome d’immunodéficience acquise) est une maladie transmissible, 
provoquée par un virus appelé VIH (virus de l’immunodéficience humaine). 


Ce virus s'attaque au système qui défend l’organisme contre les maladies, le 
système immunitaire. 


Progressivement, il détruit certains éléments essentiels du système 
immunitaire, en particulier des globules blancs appelés « lymphocytes CDA4 ». 


Quand le taux de CD4 est trop bas, le corps ne peut plus se défendre, et des 
infections graves opportunistes peuvent alors survenir. C’est à ce stade que l’on 
parle de maladie du sida, car, avant ce stade, on parle d’« infection à VIH ». 


Le virus du sida peut être présent dans certains liquides du corps : 


e le sang. 

e le sperme et le liquide pré-séminal présent avant l’éjaculation. 

e les sécrétions vaginales (cyprine). 

e le lait maternel. 

Il existe trois voies de transmission de ces liquides, et ce sont les seules : 


e la transmission sexuelle, lors de pénétrations vaginales ou anales non 
protégées par un préservatif avec une personne séropositive porteuse du virus 
du sida ; 

e la transmission sanguine, par exemple lors de l'échange de seringues ou de 
pailles pour sniffer, chez les usagers de drogues ; 

e la transmission de la mère à l’enfant : lorsqu'une femme séropositive sans 
traitement est enceinte, le virus peut passer de la mère à l'enfant, surtout lors 
de l’accouchement. Après la naissance, pour éviter la contamination par le lait 
maternel, on conseille aux mères séropositives de ne pas allaiter. 


Être séropositif pour le VIH (virus de l’immunodéficience humaine, responsable 
du sida), c'est être porteur du virus VIH. Celui-ci se développe dans le corps 
pendant plusieurs années avant que le sida apparaisse et que l’on observe les 
signes de la maladie. En revanche, une personne séropositive sans symptômes 
peut quand même transmettre le virus à une autre personne. 


Cela peut arriver soit lors d’une relation sexuelle non protégée par un 
préservatif masculin ou féminin, soit par le sang ou encore de la mère à l'enfant 
lors de l'allaitement ou de la grossesse. 


Au moindre doute, il est important de faire un test de dépistage pour connaître 
son statut sérologique. Si l’on est séropositif, le savoir le plus rapidement 
possible permet d’être mieux pris en charge médicalement. De nos jours, grâce 
aux traitements, on peut avoir quasiment la même espérance de vie qu’une 
personne séronégative, travailler, avoir des projets et fonder une famille. Savoir 
que l’on est séropositif permet aussi de faire attention pour ne pas transmettre 
le virus. Cela rend possible une vie sexuelle à la fois épanouie et responsable. 


On dépiste le sida en faisant une simple prise de sang. Le test de dépistage, 
gratuit, permet de rechercher dans le sang soit la présence de traces du virus, 
soit celle des anticorps. On peut détecter la présence du virus dès le 15-ème 
jour après une prise de risque. 


Mais pour être vraiment sûr d’être séronégatif, il faut attendre six semaines 
après la situation à risque. En attendant, il faudra se protéger ainsi que son ou 
sa partenaire en utilisant des préservatifs. 


Si le test de dépistage est simple à réaliser, on peut parfois avoir peur de le faire 
de crainte du résultat. En appelant le 0 800 840 800 (Sida Info Service) il est 
possible d'exprimer son angoisse et de comprendre pourquoi faire le test, c’est 
important. 


Pour le moment, il n'existe pas de traitement qui guérisse et élimine totalement 
le virus dans le corps. 


Mais il est possible de bloquer le développement du virus. Commencés tôt et 
bien suivis, les traitements existants bloquent l’évolution de l'infection. Ils 
permettent aux séropositifs d’être moins contaminants et de rester en vie aussi 
longtemps que les personnes séronégatives. 


- Traitement d'urgence TasP (Treatment as prevention) 


+ S'adresse aux personnes séronégatives Tate 
ayant été exposées au VIH (personnes SR nes 
ayant eu des rapports sans préservatifs, enterelaul 
travailleurs du sexe, usagers de drogue + Réduit La charge virale du VIH 
pan noie MARIE (UV, ete) jusqu'à La rendre indétectable 

- Doit être débuté le plus rapidement + Empêche la transmission 
possible et dans un délai de 48 h par voie sexuelle 
après l'exposition 


À RETENIR 


ndétectable : 


Intransmissible : 


PrEP (Prophylaxie 
pré-exposition) 


Traitement préventif du VIH 
S'adresse aux personnes séro- 


RDR (Réduction des risques) 


+ Donne à chaque personne les moyens de négatives fortement exposées 
réduire Les risques auxquels elle est exposée au VIH (personnes ayant eu des 

+ Contribue à limiter La transmission du VIH rapports sans préservatifs, 
en s'appuyant sur les dispositifs existants travailleurs du sexe, UDVI, etc.) 
(dépistage, PrEP, préservatif, échange de * Nécessite un suivi médical régulier 


seringues, etc.) et un dépistage des autres IST 


Ces traitements sont accessibles sur prescription médicale. 


Les médicaments utilisés dans le traitement du sida doivent être pris à vie. Ils 
peuvent provoquer des effets secondaires pouvant être gênants dans la vie 
quotidienne. Mais si le traitement est respecté, la prise de médicament 
régulière, avec un suivi médical régulier, vivre bien et longtemps avec le VIH est 
désormais possible. 


Liquides pouvant transmettre Le VIH et d’autres IST 


© Risque faible O Risque moyen @ Risque élevé 


Sperme Sécrétions Salive Sang Urine Selles Larmes, 
vaginales sueur 


VIH 

Hépatite À 
Hépatite B 
Hépatite C 
Syphilis 
Herpès génital 
HPV 
Chlamydiose 
Gonococcie 
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Modes de transmission du VIH et autres IST 


© Risque faible O Risque moyen @ Risque élevé 


@ Au stade secondaire de l'infection @ Rapport sexuel avec contact avec du sang (pénétration anale) 


Pénétration Caresse Échange Mère! 

pr Fellation | Cunnilingus | Anulingus | sexuelle* |S'embrasser| seringue Sniff Enfant 
vn| © O e O e 
Hépatite À e (@) 
Hépatite B e e e e) e o (@) 
Hépatite C (s] e LE] Le] 
Syphilis & e e e 2} e Le) e 
Herpès génital e e & e e e 
HPV e Le e e e ° 
Chlamydiose @ Le) e Le] e e 
Gonococcie & e e o e e 


* Attouchement de nature sexuelle sans pénétration 


=— 
Le risque d'IST 

chlamydiae, gonocoques, 

syphilis, virus du SIDA, 
herpès, verrues génitales) 
est important et il 

augmente avec le nombre 

de partenaires 


En cas de rapport sexuel et des le 
1‘ rapport sexuel, il y a un risque 
de grossesse et d'IST 
(Infections Sexuellement 
Transmissibles) 


J/ 


Les IST peuvent se 


manifester par des signes 

(écoulement, plaie, bouton, 
douleur...) mais la plupart 
du temps, elles passent 


inaperçues 


En cas de doute, demander 


Une IST non soignée 
peut entrainer des 
complications graves, 
parfois une stérilité chez 
la femme et chez ) 
l'homme 


Une IST est un accident de 
parcours, ce n'est pas une maladie 
honteuse. Tout le monde peut 
être concerné : adultes, jeunes 
indépendamment des orientations 
sexuelles 


Îl existe des centres de 
dépistage pour les IST 
(Citez les centres les plus 
faciles d'accès selon la 
zone géographique) 


RS 
Ne pas utiliser 
2 préservatifs 
en même temps lors d'un 
rapport sexuel 
(risque de rupture) 


== 
Le préservatif 
est le seul moyen qui 
permet d'éviter grossesse 
et IST (Infections 
Sexuellement 


Transmissibles Les préservatifs sont très accessibles : 


- délivrés gratuitement dans plusieurs lieux 
(Citez les sites les plus faciles d'accès 
selon la zone géographique) 

- dans les commerces D 


a contraception permet 
d'éviter les grossesses non 
désirées. Il y a de nombreux 
moyens efficaces, sûrs 
et « gratuits » : préservatifs, 
pilules, implant, DIU (Dispositif 
Intra Utérin) 


Les consultations pour la 
contraception et la plupart des 
contraceptifs sont « gratuits » 
(sans avance de frais) chez les 

médecins ou sages-femmes 
(privé, dispensaires, 
hôpitaux). 


. FS 
Les mineures 


peuvent demander 
une contraception 
sans l'accord 
parental 


— 
L'IVG (Interruption Volontaire 

de Grossesse) est une possibilité 
en cas de grossesse non désirée. 
Elle n'est possible que jusqu'au 
3° mois de la grossesse. Les mineures peuvent la réaliser sans 
prévenir leurs parents mais devront être accompagnées d'un majeur 


conseil auprès d'un 
professionnel de santé 


/ 


Pour ne prendre aucun 
risque, il faut se protéger 
avec un préservatif tant 
que le dépistage n'a pas 
été réalisé chez tous les 
partenaires 


IL'est important 


de toujours avoir un 
préservatif sur soi 


(au cas où) 


La pilule d'urgence 
est un comprimé à 
prendre le plus vite 
possible après un 
rapport sexuel non 
protégé 
(jusqu'à 5 jours). 
Attention, ce n'est 
qu'une solution de 
secours }, 


LES ACTES CHIRURGICAUX 


e Le phimosis : 


Lorsque l'extrémité du prépuce est trop serrée, le garçon a du mal à décalotter, 
c'est-à-dire à dégager le gland du pénis, surtout lors d’une érection. 


_ verge _ verge 
£ ver 


D _ prépuce 


gland scrotum - 


,  prépuce 
A 


à _— gland 


scrotum De j 
—— méat urinaire 


Cela peut être douloureux lors des rapports sexuels ou au cours de la toilette. 


Pour éviter cela, si le phimosis est décelé très jeune, il suffit d'effectuer des 
petits mouvements de va-et-vient du prépuce, doucement, sans forcer, pour 
l’habituer à se distendre, matin et soir. Après quelques semaines, le prépuce 
aura généralement acquis suffisamment d’élasticité pour que le gland du pénis 
puisse entièrement être décalotté. Cette méthode ne doit pas être utilisée si le 
prépuce est trop serré. 


Si le médecin détecte un phimosis récalcitrant, il peut prescrire une crème qui 
permet de détendre le prépuce, pendant six mois à un an. 


Si cette méthode ne suffit pas, le traitement peut consister en une petite 
intervention chirurgicale, ou la circoncision. 


e La circoncision : 


La circoncision consiste à retirer la totalité ou une partie du prépuce, la peau 
recouvrant le gland du pénis. 


Pénis non circoncis Pénis circoncis 
4 L 
Prépuce — Gland du - N 
pénis : \N 
ù À - * — À _ 
Ke . Orifice __/ \ - 
urétral NO 


Elle se pratique pour des raisons culturelles, religieuses, ou parfois pour des 
raisons médicales ; notamment en cas de phimosis impossible à traiter 
autrement. 


Si le garçon ou l’homme se lave correctement et régulièrement le pénis, en 
décalottant le gland, on ne peut pas évoquer un souci d'hygiène comme 
justification pour effectuer une circoncision. 


e L’excision : 


L’excision consiste à couper de manière plus ou moins importante le clitoris et 
les petites ou grandes lèvres d’une fille. 


Elle se pratique uniquement pour des raisons culturelles et religieuses. 
L’excision provoque des conséquences graves sur la santé et la sexualité des 
femmes. 


L’excision est une mutilation sexuelle interdite et punie par la loi. Aujourd’hui, 
les femmes excisées peuvent avoir recours à la chirurgie réparatrice. 


DES ACCROS DANS LA VIE SEXUELLE 


e La frigidité : 


La frigidité, c'est ne jamais ressentir de plaisir lors d’un acte sexuel, et ce sur le 
long terme. Ce terme s'applique essentiellement à la sexualité féminine, mais 
l'absence de désir et de plaisir peut aussi toucher des garçons. 


De nombreuses raisons peuvent expliquer cette situation, comme des soucis ou 
une absence de sentiments ou de désir. 


Mais, le plus souvent, l'absence de plaisir n’est pas définitive et les choses 
s’arrangent avec le temps, en échangeant avec son ou sa partenaire ou d’autres 
personnes de confiance, en explorant son corps. 


Lors des premières expériences sexuelles, il peut arriver que les filles, comme 
les garçons, éprouvent peu où pas de plaisir, mais ce n’est pas pour cela qu’elles 
n’éprouveront jamais de plaisir au cours de leur vie. 


La panne sexuelle, c’est l'impossibilité pour le garçon d’avoir une érection qui 
lui permette une pénétration correcte. 


C'est souvent passager, lié au stress, à la volonté de ne pas décevoir et de se 
montrer à la hauteur vis-à-vis du partenaire, à un manque de désir, mais aussi 
à un désir trop important. 


Pour dédramatiser la situation, on peut essayer d’en parler avec sa partenaire 
ou d’autres personnes de confiance. 


»ze 


e L’éjaculation précoce : 


C'est éjaculer avant ou tout au début de la pénétration. 


Le réflexe éjaculatoire se déclenche avant ou après la pénétration, en moins de 
trois minutes. L'homme manque de contrôle, ce qui l'empêche de retarder le 
moment de l’éjaculation. 


Cela arrive souvent lors des premières relations ; lorsqu'on n’est pas sûr de soi; 
si on a du mal à se contrôler ; sion a du mal à se détendre ; sion est trop stressé. 


Cela s'arrange avec le temps et avec l’aide de sa (ou son) partenaire. Il est 
possible d'apprendre à se détendre et maîtriser petit à petit son excitation. 


L'éjaculation précoce peut également être liée à des problèmes de stress, 
d'angoisse, au désir de performance : de se montrer à la hauteur pour ne pas 
décevoir. 


On peut aussi parler avec quelqu'un de confiance ou avec un médecin, si le 
problème persiste. En dernier recours, certains médicaments sont efficaces 
contre l’éjaculation précoce, en traitant l'anxiété latente. 


La plupart du temps, l’éjaculation précoce est courante si les rapports sont peu 
fréquents ou très espacés. Le trop plein de sperme est évacué rapidement par 
le corps. Essayez une seconde fois. 


Si vous êtes dans ce cas, vous pouvez préventivement vous masturber et 
éjaculer le sperme excédentaire. Le rapport suivant avec votre partenaire sera 
plus serein. 


L'éjaculation précoce est aussi courante chez les adolescents et les jeunes 
hommes qui ont peu d'expérience. Se masturber permet de tester les réactions 
de son corps, et de l’entraîner au contrôle de l’éjaculation. Il s’agit de retarder 


de plus en plus le moment de la jouissance et de l’éjaculation à chaque 
masturbation. 


LES MEDECINS DU SEXE 


Les questions à propos de votre vie sexuelle trouvent des réponses utiles et 
fiables, à condition de s'adresser aux bons interlocuteurs. 


e Gynécologue : 


C'est le médecin spécialiste des femmes, qui les accompagne jusqu’à la 
ménopause voire après. À consulter par exemple en cas de retard de puberté 
ou pour avoir une contraception, traiter une infection sexuellement 
transmissible, bénéficier d’un dépistage des cancers féminins (sein, utérus...) ou 
en cas de désir de grossesse. 


e Andrologue : 


Ce médecin spécialiste ne s'occupe que des hommes et de leurs problèmes 
sexuels où de fertilité : éjaculation précoce, complexes du pénis, libido 
atténuée, désir de paternité... C’est un peu l'équivalent du gynécologue des 
femmes. Peu nombreux en France, les andrologues sont par ailleurs soit 
urologue, soit gynécologue ! 


e Sage-femme : 


En dehors du suivi des grossesses, cette ou ce spécialiste de la femme peut 
conseiller une méthode de contraception, la prescrire et en assurer le suivi, 
dépister certaines infections mais aussi les cancers du sein et de l'utérus 
(frottis). 


e Sexologue : 


Sa spécialité, c’est la sexualité et tous ses troubles ! Éjaculation précoce, 
Vaginisme, absence de désir, addiction au porno... Cette profession n’est pas 
règlementée en France : tout le monde peut se déclarer sexologue. La prudence 
consiste donc à en choisir un(e) qui est par ailleurs médecin, psychologue ou 
infirmier, et répertorié(e) par l'Association interdisciplinaire post-universitaire 
de sexologie. 


e Urologue : 


La spécialité de ce médecin qui est aussi chirurgien, c’est l'appareil urinaire, des 
reins à l’urètre en passant par la vessie. Et comme le sexe de l’homme est lié à 
cet appareil, l’urologue s'occupe aussi des problèmes d'anatomie ou de 
fonctionnement du pénis, des testicules, de la prostate. 


LES LIMITES DE LA SEXUALITÉ 


e La pornographie : 


La pornographie, c'est la mise en scène par des films, des photos, des textes ou 
des dessins, de rapports sexuels dans le but d’exciter sexuellement le 
spectateur ou le lecteur. 


Il est souvent difficile de faire une distinction entre l'érotisme et la 
pornographie. Les deux mots servent à désigner l’utilisation de descriptions ou 
d'images sexuelles pour éveiller le désir. 


Pour les différencier, on pourrait dire que l'érotisme cherche à souligner la 
beauté qui existe dans la sexualité. La pornographie, pour sa part, a plus 
tendance à utiliser la sexualité et ses dérives pour engranger des profits. 


Ces dernières années, la pornographie s’est beaucoup développée avec 
Internet. Aujourd’hui, il suffit de rester chez soi et consulter sur ordinateur ou 
smartphone n'importe quel site pornographique. Même les plus timides 
peuvent le faire. 


Les films et les revues pornographiques sont interdits aux moins de 18 ans. Il 
est également interdit de montrer des images pornographiques à un mineur de 
moins de 18 ans et de mettre en scène des mineurs dans des films ou des photos 
pornographiques. 


Les films et les revues pornographiques mettent souvent en scène des 
stéréotypes et des clichés de domination sexuelle : des pénis surdimensionnés, 
des femmes ou des hommes soumis à d’autres, humiliés, méprisés, parfois 
violentés. Des relations à trois, quatre ou plus. 


Ces images ne correspondent pas à la réalité. La pornographie ne reflète pas la 
vie sexuelle de la plupart des gens. Elle joue avec l'imagination, les fantasmes, 
c'est pour cela qu’il s’agit de fiction. 


On peut aimer les films pornographiques, mais il faut savoir qu'ils ne 
ressemblent pas à la vraie vie. Par exemple, ils sont parfois choquants, les 
rapports sexuels sont souvent violents, on ne voit pas souvent de préservatifs, 
le sexe de l’homme est souvent plus gros qu’en réalité, etc. 


C'est pour cela qu’il faut en parler avec son ou sa partenaire et définir les 
pratiques préférées, acceptables et rejetée au sein du couple. 


e Le sadomasochisme : 


Cette pratique consiste à trouver du plaisir à faire souffrir son partenaire 
(sadisme) ou à souffrir soi-même (masochisme) lors d’une relation sexuelle. Les 
pratiques sont très codifiées et le partenaire doit s'arrêter au signe convenu à 
l'avance. 


e Le libertinage : 


Le libertinage est un mode de vie qui prône la libre expression des désirs et la 
recherche du plaisir, tout en respectant les envies et les limites de chacun. 


Il est indispensable de bien connaître vos propres limites et celles de votre 
partenaire. En effet, il est nécessaire de savoir jusqu'où vous êtes prêt à aller et 
ce qui vous met mal à l’aise. Vous devez communiquer clairement vos envies et 
vos limites aux autres participants. 


La communication est essentielle au respect des limites dans le libertinage. Sans 
une communication claire et sincère, il est difficile de respecter les envies et les 
besoins de chacun. 


Il s’agit de parler ouvertement de vos désirs et de vos limites avec votre 
partenaire, mais aussi avec les autres participants. 


Le consentement d’une personne se doit d’être explicite. Dans le cas contraire, 
vous pourriez tomber sous le coup de la loi. 


e L’échangisme : 


Cette pratique sexuelle consiste pour deux couples à échanger temporairement 
son partenaire, pendant les différentes phases du rapport sexuel. Il s’agit d’une 
relation de type sexuelle, mais aussi sociale. 


Les règles sont les même que pour le libertinage et on n'insistera jamais assez 
sur l'importance du consentement explicite des différents protagonistes. 


l'en est de même pour le sexe de groupe (« partouze ») : 


LES ACTES ILLÉGAUX 


ea 


« Faire l'amour » 
4 Tout rapport sexuel sans consentement est un viol. n'est pas la seule façon 
Un viol est un rapport sexuel (pénétration) obtenu par violence, de montrer à quelqu'un 
contrainte, menace ou surprise (personne sous l'emprise d'une substance : qu'on l'aime 
alcool, drogues, médicaments sédatifs). C'est un crime qui est puni par la loi 


Les relations sexuelles 
entre un(e) majeur(e) et un(e) 
mineur(e) de moins de 15 ans 

sont interdites par la loi 
(même si le (la) mineur(e) 
était « d'accord » 


Chacun est libre d'avoir 
ou non un rapport sexuel. Même si on est très amoureux(se) 
L'important est de se sentir de sa/son petit(e ) ami(e ), on a le droit 
prêts tous les deux, d'avoir envie ou pas d'avoir des relations 
de se respecter et de sexuelles, que ce soit notre 
respecter l'autre première fois ou pas 


a D ape Le préservatif , 
d'éviter les grossesses non est le seul moyenqui 
désirées. Il y a de nombreux permet d'éviter 

moyens efficaces, sûrs grossesse 
et « gratuits » : préservatifs, et IST 

pilules, implant, DIU (Dispositif 
Intra Utérin) 


En cas de rapport sexuel et des le 
1° rapport sexuel, il y a un risque 
de grossesse et d'IST 
(Infections Sexuellement 

Transmissibles) / 


e Les agressions sexuelles : 


Ce sont tous les gestes à caractère sexuel, avec où sans contact physique, 
commis par un individu, quel que soit son âge, sans le consentement de la 
personne visée ou, dans certains cas, par une manipulation affective ou par du 
chantage. 


Elles visent à soumettre l’autre à ses propres désirs, en abusant de son pouvoir, 
en utilisant la force ou la contrainte, où en la menaçant de manière implicite ou 
explicite. 


L'agression sexuelle porte atteinte aux droits fondamentaux, notamment à 
l'intégrité physique et psychologique, et à la sécurité de la personne agressée. 


e Le viol: 


Le viol est un crime, jugé en cour d’assise et puni de 15 ans de prison. Il s’agit 
de tout acte sexuel de pénétration, avec le sexe, la bouche, les doigts. commis 
sur la personne d'autrui sans consentement, par violence, contrainte, menace 
ou surprise. 


Les conséquences psychologiques peuvent être très graves. Ce sont donc des 
faits qu’il est important de signaler s'ils se produisent. 


C'EST UNE AGRESSION 
SEXUELLE 


IL Y A-TIL EU 
PÉNÉTRATION ? 
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VIOL AGRESSION 
AGRESSION 
SEXUELLE AVEC 


PENETRATION { ) 
(art 222- 23 du Code Pénal) (art 222- 22 du Code Pénal) 


e La pédophilie : 


Dans la Grèce antique et à Rome, on considérait normal qu’un homme mûr ait 
des relations sexuelles avec un jeune adolescent. Ce n’est plus le cas. 


Notre corps nous 
appartient : chaque 
personne est libre de 
décider ce qu'elle veut 
ou ne veut pas pour 
son corps 


Chacun doit 
respecter le 
corps de l'autre 


Si quelqu'un a un comportement qui 
nous gêne ou nous fait mal (comme par 
exemple toucher nos parties intimes ou 
nous obliger à regarder ou à toucher les 

parties du corps d'une autre personne), on 
a le droit de dire « NON » (même si c'est 
un adulte ou quelqu'un que l'on connait ou 
que l'on aime bien) 

Ce sont des actes graves et interdits 

par la loi. 


Ily a des bons et des mauvais secrets : 


Certaines parties du corps sont intimes : 
les fesses, le sexe, les seins, la bouche. 
Elles sont habituellement gardées couvertes en 
présence d'autrui pour une question de pudeur. 
Personne n'a le droit de les regarder ou de 

NES toucher sans notre accord 


Si on est victime ou témoin de 
comportements suspects, il faut en parler 
à des personnes de confiance : famille, amis, 
professionnel de l'école, professionnel de santé, police... 
Pour que les enfants soient protégés, ces personnes 
doivent être dénoncées, punies et soignées (même si 
c'est quelqu'un que l'on connaît ou que l'on aime bien 
ou qui nous fait des cadeaux ou nous menace 
ou nous demande de garder secret...) 


- Les bons secrets sont ceux qui nous rendent joyeux. Par exemple un 


cadeau surprise pour une personne que tu aimes 
- Les mauvais secrets sont ceux qui nous rendent inquiet, triste. quelque 
chose qui s'est passé avec une autre personne qui nous a gênés ou que 
nous n'avons pas aimé ou qui nous a fait mal... Ces mauvais « secrets » 
ne doivent pas être gardés, il faut en parler à quelqu'un de confiance 


« Si les enfants ) 
n'ont pas été aidés, il 
faut en reparler avec 
d'autres personnes de 

confiance » 


Un pédophile, c’est un adulte, homme ou femme, attiré sexuellement par des 


enfants. 


Cette pratique est considérée comme un crime. La loi interdit et condamne à 
une peine de prison toute personne majeure ayant des contacts sexuels 
(caresses, pénétrations) avec un jeune de moins de 15 ans. 
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e L’inceste : 


L’inceste est le fait d’avoir des relations sexuelles avec ses enfants, avec ses 
frères et sœurs ou des membres de la famille très proches. L’inceste est puni 
par la loi. 


En Égypte ancienne, les pharaons se mariaient avec leur sœur pour garder le 
pouvoir dans la même famille. 


L'inceste est actuellement considéré comme un crime. 


e Les pressions physiques ou psychologiques : 


A 


Mais la jalousie peut 
devenir dangereuse lorsqu'elle prend 
des proportions démesurées comme la 
volonté de contrôler de façon excessive la vie 
de l'autre (par ex. empêcher son ami(e) de 
discuter avec une autre personne) ou que 
la personne jalouse ne contrôle pas sa 
tension qui dégénère en colère, 
agressivité et violence 


La jalousie est un sentiment que l'on peut 
tous éprouver lorsqu'on a l'impression que 
notre couple est menacé. On peut se sentir 

triste, blessé, avoir peur de perdre une 
personne à laquelle on est profondément 
attachée. La jalousie témoigne d'une faible 
confiance en soi et en l'autre 4 


La violence peut-être verbale 
(insultes), physique (coups) 
et psychologique (menaces, 
humiliations). Elle va détruire le lien 
de confiance et risque également de 
détruire la relation 


Tout acte de violence 
est intolérable, 
inacceptable et ne 
doit pas être banalisé 


Toute pression psychologique, toute violence est répréhensible par la loi, même 
à l’intérieur d’un couple marié. 


La jalousie ne doit Exprimer sés émotions, ses 
pas être considérée sentiments, ses raisons (et si 
comme une preuve possible ses besoins) dans le calme, 
ÉPRIE le respect et la non-violence peut 
douber l'autre permettre de surmonter la jalousie 
et d'éviter ses conséquences 
destructrices sur la 
27 relation 
LA VIOLENCE 
EST 
INACCEPTABLE 


La jalousie est un sentiment 
légitime mais elle ne doit pas être 
utilisée comme un moyen 


Ilest essentiel que la relation 
amoureuse reste ancrée dans la 
confiance mutuelle. La confiance 
est une preuve d'amour 


Sur internet, on trouve de tout et surtout n'importe quoi. Certains contenus 
sont répréhensibles par la loi. Il faut donc y aller avec précaution. 


Certaines personnes s’autorisent sur internet des comportements et des propos 
qui seraient dégradants et interdit dans la vie de tous les jours. C’est anormal. 
Les lois sont identiques, que l’on soit sur internet ou en vie « réelle ». 


Attention aux photographies et aux propos que vous postez sur internet. Ils 
peuvent se retourner contre vous. Ne postez pas de photographies intimes, 
dénudées. Leur diffusion publique ne peut généralement pas être stoppée. 
Lorsque le mal est fait, il est généralement irréversible. 


fé Photographier ou filmer une personne à son insu L'âge minimal pour 
(sans son accord) est interdit par la loi s'inscrire sur un 
Toujours obtenir le consentement pour photographier réseau social 
ou filmer une personne est de 13 ans 
(si mineur(e ), autorisation parentale nécessaire) 


Il faut couper tout contact avec les 
internautes dont le comportement vous 


Ï : k 
Tenir des propos insultants, Mehaates pts RES choque et le signaler rapidement aux parents, 
dégradants de façon répétée q aux responsables de l'établissement et surtout 


sur une personne est interdit CAO pr à la POLICE (qui peut retracer l'origine d'un 


par la loi, même via les contenu numérique par son adresse IP 


plateformes numériques «Internet Protocol ») 
(cyber-harcelement 


cyber-violence) 


Commenter, partager 


e La prostitution : 


C'est l’échange d'argent contre des services sexuels. Considérée comme une 
exploitation des femmes et des hommes, la loi punit ceux qui y ont recours ou 
qui tirent profit de l'exploitation d’autres personnes. 


e La zoophilie (ou bestialité) : 


La plupart des êtres humains sont attirés vers d’autres êtres humains. Certains 
toutefois sont excités par le fait d’avoir des relations sexuelles avec des 
animaux. Dans la société actuelle, la zoophilie est punie par la loi. 


e L’exhibitionnisme : 


L'exhibitionniste, souvent un homme, éprouve du plaisir à montrer ses organes 
génitaux ou à faire l'amour en public. C’est évidemment totalement interdit. 


e Le voyeurisme : 


Le voyeur aime regarder les gens qui se déshabillent où qui font l'amour sans 
participer soi-même. 


e La drogue du viol : 


Il'existe des substances stupéfiantes sur le marché qu’on appelle les drogues du 
viol car elles sont connues et utilisées par des violeurs. 


Les effets sont très rapides. Au début, la victime a l'impression d’avoir 
consommé beaucoup d'alcool. Par la suite, elle n’a plus conscience de ce qu’elle 
fait. Quand les effets cessent, elle n’a aucun souvenir de ce qui s'est passé. 


En boîte de nuit, par prudence, n’acceptez aucun verre d’un inconnu et amenez 
votre verre avec vous si vous changez de table ou allez danser par exemple. 


TESTEZ-VOUS 


Reliez chaque transformation physique avec le sexe de l’adolescent : 


La voix devient plus grave (mue). 
Les règles apparaissent. 
La croissance s'accélère. 


Les épaules deviennent 
plus larges. 


Les hanches 
se développent beaucoup. 


La taille devient plus fine. 
Le pénis se développe. 
Les seins augmentent de taille. 


Les testicules 
produisent des spermatozoïdes. 


Les testicules 
augmentent de taille. 
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Le pubis (bas-ventre) 
se couvre de poils. 


La barbe et la moustache 
poussent. 


Le bassin s’élargit. 
Des éjaculations surviennent. 


Les ovaires produisent régulièrement 
des ovules. 


Après un seul rapport sexuel, 
elle peut devenir enceinte. 


Correction : 
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<< La voix devient plus grave (mue). 
Les règles apparaissent. 
<—— La croissance s’accélère. 
Les épaules deviennent 
——— 
plus larges. 
Les hanches 
se développent beaucoup. 
La taille devient plus fine. 
— Le pénis se développe. 
Les seins augmentent de taille. 
«<— Les testicules 


produisent des spermatozoïdes. 


Les testicules 
Le — augmentent de taille. 


Le pubis (bas-ventre) 
—— se couvre de poils. 


La barbe et la moustache 
poussent. 


Le bassin s’élargit. 


<< Des éjaculations surviennent. 


+ 
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Les ovaires produisent régulièrement 


des ovules. 


Après un seul rapport sexuel, 
elle peut devenir enceinte. 
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LE DICTIONNAIRE DE LA SEXUALITÉ : 


Souligner en rouge les mots en gras correspondant au vocabulaire qui 
s'applique à la femme. 
Souligner en bleu le vocabulaire réservé à l'homme. 


Les bourses : le repli de peau qui contient les testicules. 

Un canal déférent : un vaisseau qui relie un testicule à la prostate. 

Le clitoris : l'organe similaire au pénis qui procure du plaisir. 

Le col de l’utérus : la partie de l'utérus qui débouche dans le vagin. 
L’éjaculation : le sperme sort du pénis. 

L’érection : le pénis se gonfle de sang et se redresse. 

Un épididyme : il regroupe les spermatozoïdes à la base du testicule. 
Le gland du pénis : le bout du pénis. 

Les lèvres de la vulve : la peau autour de la vulve. 

Les menstruations : les règles ; la paroi de l'utérus se détruit. 

Un ovaire : un des 2 organes reproducteurs de la femme. 

Un ovule : une cellule reproductrice fabriquée par l'ovaire. 

Le pénis : l'organe d'accouplement de l'homme. 

Le prépuce : la peau qui recouvre le gland à l'extrémité du pénis. 

La prostate : sperme et spermatozoïdes se mélangent dans cet organe à 
la base du pénis. 

Le pubis : la partie inférieure de l'abdomen ; le bas du ventre. 

Les règles : un écoulement de sang qui sort par la vulve tous les 28 jours. 
Le scrotum : les bourses qui contiennent les 2 testicules. 

Un spermatozoïde : une cellule reproductrice produite par un testicule. 
Le sperme : le liquide contenant les spermatozoïdes. 

Un testicule : un des 2 organes reproducteurs de l'homme. 

Une trompe : elle recueille l'ovule à la sortie de l'ovaire. 

L’utérus : la poche musculeuse où le bébé se développe. 

Le vagin : l'organe d'accouplement chez la femme, qui reçoit le pénis. 
La verge : la partie centrale allongée du pénis. 

La vulve : la fente extérieure où commence le vagin. 

Une vésicule séminale : l’organe qui fabrique le liquide du sperme. 
Une vésicule spermatique : une poche qui garde les spermatozoïdes. 


Correction : 


Les bourses : le repli de peau qui contient les testicules. 

Un canal déférent : un vaisseau qui relie un testicule à la prostate. 

Le clitoris : l'organe similaire au pénis qui procure du plaisir. 

Le col de l’utérus : la partie de l'utérus qui débouche dans le vagin. 
L’éjaculation : le sperme sort du pénis. 

L’érection : le pénis se gonfle de sang et se redresse. 

Un épididyme : il regroupe les spermatozoïdes à la base du testicule. 

Le gland du pénis : le bout du pénis. 

Les lèvres de la vulve : la peau autour de la vulve. 

Les menstruations : les règles ; la paroi de l'utérus se détruit. 

Un ovaire : un des 2 organes reproducteurs de la femme. 

Un ovule : une cellule reproductrice fabriquée par l'ovaire. 

Le pénis : l'organe d'accouplement de l'homme. 

Le prépuce : la peau qui recouvre le gland à l'extrémité du pénis. 

La prostate : sperme et spermatozoïdes se mélangent dans cet organe à 
la base du pénis. 

Le pubis : la partie inférieure de l'abdomen ; le bas du ventre. 

Les règles : un écoulement de sang qui sort par la vulve tous les 28 jours. 
Le scrotum : les bourses qui contiennent les 2 testicules. 

Un spermatozoïde : une cellule reproductrice produite par un testicule. 
Le sperme : le liquide contenant les spermatozoïdes. 

Un testicule : un des 2 organes reproducteurs de l'homme. 

Une trompe : elle recueille l'ovule à la sortie de l'ovaire. 

L’utérus : la poche musculeuse où le bébé se développe. 

Le vagin : l'organe d'accouplement chez la femme, qui reçoit le pénis. 
La verge : la partie centrale allongée du pénis. 

La vulve : la fente extérieure où commence le vagin. 

Une vésicule séminale : l’organe qui fabrique le liquide du sperme. 
Une vésicule spermatique : une poche qui garde les spermatozoïdes. 
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